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PRÉFACE. 

■ i es étrangers désirent depuis lùng-tems une 
traduction française de la description des Cé- 
rémonies de la Semaine sainte , dans la chapel- 
le du S. Pontif Un ami vient de remplir leurs 
vœux , et les miens . Pour la rendre plus com- 
mode , et plus portative , j' ai cru devoir re- 
trancher les citations , et toutes les notes , 
me bornant à expliquer les Cérémonies , que 
l' on fait chaque jour . Ceux qui désireront de 
plus amples explications , et les significations 
des Rits Antiques , pourront se procurer P au- 
tre volume , où ils sont bien plus détaillés , 
et plus étendus , ainsi que celui , où est dé- 
crite la Chapelc Papale , du S. jour de pa- 
ques . Sit ad Ecclesias humilis ac devotus in- 
gressus ; cessent in illis vaua , et multo for- 
tius , fædct et profana colloquia ; cessent confa- 
bulationes quælibet . 

Ex Conc. Lugdunensi Oecumenico an. i2q^.c.2b. 
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DIMA.NCHE DES RAMBA.ÜX . 

T i a plus grande partie des Cérémonies de la 
Semaine ste , qui commencent ce jour-çi, se cé- 
lèbrent dans la chapelle Sistine , qui dès le ma- 
tin est ornée de six chandeliers , et d’une Croix 
couverts d’ un Voile Violet , ainsi que le ta- 
bleau de P autel . 

Quelquefois cependant P on fait la Ceremo- 
nie de ce jour dans la chapelle paoline au Qui- 
rinal , si le Pape y fait sa résidence . 

Les chandeliers d’ argent et la croix , dont on 
se servait dans les chapelles du Carême , hor- 
mis le IV. Dimanche , et pendant P Avant , ex- 
cepté le troisième , et meme aux chapelles des 
morts , avoient été fais sous Benoit XIV. 

Les modernes avec leur croix pareille de mé- 
tal doré , ont six pans de hanteur . Leur Base 
pose sur trois pieds de lions ; elle est formée 
par trois grandes feuilles , dont P extrémité est 
tournée en bas ; et posent sur un plan . Sur 
la partie inferieure de ces feuilles est appuyé 
un bassin fermé au dessus , qui n’ a auprès de 
l’arbre qu’ un simple ornement . Au dessus s’élè- 
vent trois feuilles longues , ayant P extrémité 
retournée en dessus , elles soutienent un autre 
petit Bassin qui forme la base du cierge , au 
dessous de la quelle naissent d’ autres petites 
feuilles , qui ornent le même Bassin . 

§• I- 

Obëissance prêtée au Pape par les Cardinaux 
en chape avant de prendre les ornemens 
Sacrés . 

T rois heures avant midi , le Pape a coutume 
de venir dans la chapelle , arec la mitre d’ Ar- 
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4 Dimanche 

gent , la chape rouge , et le formule d’ argent, 
en partie découvert , eu partie doré , avec des 
nuées autour des séraphins en relief , il y a 
aussi la figure du père éternel , avec différons 
contours en pierres prctieuses , et au milieu 
une plus grosse que les autres . 

Auparavant , ce jour-ci, les trois premiers di- 
manches du Carême , de la passion , le I. 11 ., 
et IV. de 1 ’ Avent , le jour de la Commcmo- 
raison des morts , et pour toutes les functions 
funèbres , 1’ on se servait d’ uti formule de per- 
les , il avoit été travaillé sous Clément Vlll , 
et refait sous Pie VI. il était en or , avec une 
branche d’ olivier en or , émaillé de vert , qui 
servait d’ ornement , et entourait trois grosses 
pommes de pin formées en perles orientales , 
en figure triangulaire . Differentes du formule 
des six Cardinaux suburbains , qui portent les 
trois pommes de pin de perles en ligne perpen- 
diculaire . 

Après une courte prière , le Pape va sur son 
trône , où il reçoit à P obéissance les Cardinaux, 
qui portent la chape violete . 

Après cette Cérémonie , entroient dans P en- 
ceinte de la chapelle leurs Cameriers , portant 
les habits sacrés violets, dont ils se revêtoient 
après que le Gentil-homme de la chambre , leur 
av*. it enlevé la chape , et pris le bonnet de Car- 
dinal , qu'ils tenaient à la main , jusqu’ à ce que 
les Cardinaux , après la procession reprissent la 
chape violette . î 

Depuis Pan 1816 , il a été prescrit, que 
pour prévenir tous les inconveniens , et procé- 
der avec le plus grand Deconun dans les fou- 
tions sacrées, lorsqu’ on doit bénir les Rameaux 
dans la chapelle Pauline au Quirinal , un seul 
Domestique pour chaque Cardinal doit entrer 
dans P antichambre du palais pontifical , avec la 
Corbeille des habits violets , sc poster au lieu 
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Des Rameaux . 5 

qui est noté du nom de son maître respectif ,) 
1’ atteadre , jusqu’ a ce qu’ après avoir prêté l’o- 
beissance , il vienne s’ habiller ; après la pro- 
cession , il retourne au même lieu, pour quit- 
ter les ornemcns , et reprendre la chape , avec 
la quelle il va se mettre à son .poste dans la 
chapelle par la porte de la sacristie continue 
à T autel faisant une inclination à 1’ autel ; ain- 
si qn’ au Pape après être monté dans le san- 
ctuaire . 

Tandis que chaque Cardinal descend de sa 
stale , pour se rendre à 1’ obéissance , son cau- 
dataire doit l’accompagner, lui donnant la droi- 
te , jusqu’au bas de l’autel, in Cornu Episto- 
læ , l’ apuyer lorsqu’ il descend , l 1 accompa- 
gner à sa place, où il doit se revêtir des orne- 
mens sacrés , et lui même doit mettre le surplis. 

Si P on fait la Cérémonie dans la Sistine au 
Vatican , chaque domestique avec la Corbeille 
des ornemens , entre par la porte decorée des 
armoiries d’ Alexandre VII. et monte à la sacri-* 
stîe de la chapele ; la chacun se range en file , 
et laisse au milieu le passage libre pour le s. 
Pere qui vient de la sacristie . Lorsque s. s. avec 
sa suite est passée dans la chapelle , chacun en- 
tre dans les salles d’où est sorti le Pape, se pla- 
çant au lien qui est noté du nom de son res- 
pectif Cardinal, l’attendre jusqu’à ce qu’il vien- 
ne se revêtir des ornemens sacrés , et lorsqu’ 
après la procession , il retourne pour les quit- 
ter et reprendre la chape , avec la quelle il ren- 
tre dans la chapelle , à son poste par la porte 
de la sacristie . 

Les Auditeurs de Rote , les clercs de la cham- 
bre , les votans de la signature , les Abbrevia- 
teurs etc. entrent dans la chapelle avec le sur- 
plis sur le Rochet . Au Quirinal , un seul do- 
mestique pour chaque maître , s’ arrête dans 1’ 
antichambre contiguë à la salle des paleferniers, 
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«ù se trouve la garde du Capitole , avec la 
chape , pour la présenter à son Cardinal après 
la procession . Au Vatican l’on entre par la sus- 
dite porte sculptée ; chacun prend son poste le 
long de P escalier qui conduit à la chapelle du 
S. Sacrement de la Basilique du Vatican pour 
mettre la chape h son respectif Cardinal . 

Le evcques assistans , et non assistans , les 
abbés mitres se revêtent des habits sacrés , au 
Quirinal , dans P antichambre supérieure à cel- 
le de la garde du Capitole . Au Vatican , ils 
prennent les habits sacrés assistés d’ un seul au- 
mônier , avant P arrivée du s. Pere et des Car- 
dinaux ils ne doivent retourner à la chapelle 
qu’ après ceux-ci . 

Au Quirinal les Peuitenciers se revêtent des 
ornemens sacrés dans les salles de la sacristie, 
sous celle où sont préparés les ornemens sacrés 
de S. S. ils se rendent dans la chapelle à leur 
tems . Au Vatican , il viennent revêtus de cha- 
subles de la Bas. Vat. et attendent dans la sal- 
le du custode de la sistine , le momment de se 
rendre A la chapelle . 

Les deux derniers Cardinaux Diacres restent 
en chape , au poste des deux Cardinaux assi- 
stans , jusqu’ a ce que ceux-ci ayent pris les or- 
nemens de Diacre dans la salle des ornemens 
au Quirinal et au Vatican, ils retournent au trô- 
ne d’ où se retirent ceux-ci pour aller s’ ha- 
biller dans les lieux indiqués . 

Quoique le Pape n’ assiste pas , les Cardinaux 
prennent les ornemens violets avant la bénédi- 
ction, et les quittent après la procession . 
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§. II. 

Bénédiction des Rameaux faite 
par le Pape . 

J^Lfin que 1* entrée triomphante du sauveur à 
jérusalem , fut chaque année non seulement re- 
présentée par les fidcles unis en esprit aux choeurs 
évangéliques , mais même , renouvellce en quel- 
que manière , 1’ on institua la fête , la Bénédi- 
ction , et la procession des Hameaux ; 1’ église 
veut encore figurer , par cette Cérémonie solem- 
nelle l’ entrée triomphante du Rédempteur au 
Ciel avec les Elus, après le jugement universel. 

Après que les Cardinaux evêques suburbicai- 
rcs «e sont revêtus de 1’ amict , du surplis sur 
le rochet , de la chape , aveo le formule orné 
de trois pommes de pin en ligne perpendicu- 
laire , ( pour le distinguer de celui du Pape , 
qui le porte, comme on F a dit, en forme trian- 
gulaire ) ; les prêtres de la chasuble , les diacres 
des chasubles violetcs relevées , et les Caudatai- 
res du surplis , et la i Vippa , ou le voile , que 
tous les autres evêques assistans et non assi- 
stans , ont mis , au lien qui leur était destiné, 
F amict , et la chape sur le Rochet , ou le sur- 
plis s’ ils sont Réguliers , on commence La bé*- 
k nédiction des Rameaux de cette maniéré . 

Les palmes sont appuyées contre le mur du 
côté de 1’ évangile , et gardées par deux Busso- 
lanti , par le maître d’ hôtel du palais , et par 
un de la garde robe , il y en a sept placeés sur 
1_’ autel entre les chandeliers , et par derrière 
du côté de F épître , plusieurs autres de diffe- 
rentes formes . La plus petite des trois les plus 
distinguées , est donnée par le second maître 
de Cérémonie à M. Sacrista , et les deux au- 
tres au diacre , et au soudiacre . 
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8 Dimanche 

Ils montent tous les trois sur la première 
marche du trône se mettent h genoù , ayant au 
milieu d’ eux M. Sacrista en chape , s’ il ne 
peut y aller , la même palme est portée par le 
p. sous sacristain avec le surplis , et 1’ amict , 
comme il a été fait plusieurs autres-fois . Le Pa- 
pe en lisant les prières saintes prescrittes par le 
Rituel, qui font allusion principalement à la gloi- 
re des triomphes , à la grandeur de la grâce de J. 
C. et au mérite de nos oeuvres , les bénit , et 
les encense trois fois . 

Les cendres , que 1’ on retire ensuite d’ une 
partie de ces palmes d’olivier bénites, sont cel- 
les que F on répend sur la tête des fideles le 
premier jour du Carême ; elles doivent être sé- 
chés , et non pas humides, comme F on avait 
coutume de les employer , contre F usage corn» 
ns un de F église .. 


§. III. 

Distribution des Rameaux . 

A-près la Bénédiction, lorsque les deux acoli- 
thes votans de signature portant le Bénitier et 
F encensoir , se sont retirés ; M. le gouverneur 
présente d’ abord les deux palmes , que soutien- 
nent le deux ministres, et prenant de M. Sa- 
crista la plus petite , il l’offre au Card. Doyen* 
ou à F Evêque le plus ancien en ehape-* qui 
la donne au pape , il la reçoit , et la remet au 
second Card. Diacre assistant , de celui-ci elle 
passe dans les mains de F Echanson : Un maître 
de Cérémonie offre la seconde au Connétable , 
qui la tient tout le tems de la Cérémonie , ou 
bien au Sénateur , comme prince assistant , ou 
en leur absence A M. F Echanson . Ensuite le 
maître des Cérémonies recouvre les genoux du 
pape d’ un voile richement brodé . Les Cardi- 
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«aux descendent de' leur poste , et vont rece- 
voir la palme du souverain Pontif ; le Card. Dia- 
cre est le premier . Ils baisent le Rameaux, la 
main et le genou droit , ils s’ inclinent profon- 
dément en se retirant , retournent à leur place, 
ou ils restent debout , jusqu 1 à ce que tous les 
Cardinaux aycnt reçu la palme qu 1 ils consignent 
à leur Caudataire . Après eux les Patriarches, les 
Archevêques , les Evêques assistans , et non as- 
sistans baisent la palme et le genou droit; ensui- 
te les Abbcs mîtrés , en chape , les penitenciers 
en chasuble , baisent la palme et le pied droit ; 
ainsi s 1 avancent tous les autres , faisant les gé- 
nuflexions ordinaires avant de monter , et de 
descendre . 

Voici P ordre qu 1 ils suivent ; M. le Gouver- 
neur, le Connétable Colonna ou tout autre prin- 
ce assistant au trône, P Auditeur de la chambre, 
le Majordome , Je Trésorier , les protonotaires 
Apostoliques partécipans et d’ honneur ; le Re- 
gent de la chancelerie , T Auditeur des Contre- 
dites , les généraux d 1 ordres , les trois Conser- 
vateurs, le Prieur des Caporioui , après celui-ci 
les Ambassadeurs de Bologne ou de Ferrare à l 1 
alternative , ( lorsqu’ il y en avait ) auprès du 
maître du S. Hospice , les Auditeurs de Rote r 
avec le maître du S. palais , les Clercs de la 
chambre , les votans de la signature , les Ab- 
breviateurs , le prêtre assistant en surplis et 
Rochet , avec le diacre et soudiacre , les maîtres 
des Cérémonies , les deux Canaeriers assistans , 
les Cameriers segrets et d’ honneur , les Avo- 
cats Consistoriaux , les chapellains secrets , et 
communs , les Cameriers extra , les procureurs 
généraux , les ccuyers , les chantres , le sousa- 
cristain , les clercs , et les aocolithes de la cha- 
pelle , les Caudataires des Cardinaux , les por- 
tiers de virga rubeu , les massiers , les éleves du 
College germanique ' qui terminent la dernier.e 
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année de leurs études , les étrangers distingué» 
qui sont inscrits par M. Majordome , l’ un a- 
près l’autre , sans chapeau , gants , ou manchon, 
et sans épée , tous vont recevoir la palme , en 
faisant en allant et revenant la genuflection k 
Y autel , au Pape , k quils baisent le pied . 

Peu avant la fin de la distribution ; six des 
huits communs de la garde noble , avec le ca- 
det et 1’ exempt , qui sont k 1’ entrée de 1’ en- 
ceinte , avec leurs Commandans , et les officiers 
de leur état major , se rangent sur deux ailes 
au dessous de la derniere marche de 1’ autel , 
en commençant vers le trône r tournés vers le 
peuple , en continuant à faire aile aux massiers 
du côte des Cardinaux . 

Les Rameux sont présentés ou pape de main 
en main par le Cardinal Diacre qui P assiste à 
gauche ; 1* on distribue de môme les palme» 
simples d’ olivier , au haut des quelles 1* on voit 
une petite Croix de palmier , aux ecuyer , et 
aux antres assistons . 

Anciennement un Ambassadeur était à la droi- 
te et un prince du trône a la gauche , le jour 
de la purification , et le dimanche des Rameaux, 
pour présenter les Cierges et les Rameaux . Le 
9. d’ Avril fie l’année i 656 . le dimanche des 
Rameaux 1 ’ Ambassadeur de Venise , était k la 
droite, et M Antonio Colonna la gauche avec 
les palmes . Le u. Avril de l’année 1611. l’Am- 
bassadeur de France fut à droite , et le duc de 
Bracciano, k gauche avec les palmes . Le 2. fé- 
vrier , et le 3 . Avril de 1 ’ an 1678. 1 ’ on vit les 
mêmes avec les Cierges , et les palmes . Le 2. 
février de 1 ’ an 1679. le même Ambassadeur, et 
Laurent Colonna avec les Cierges , le 27. mars 
de 1 ’ an 1695. 1 ’ Ambassadeur de Venise et le 
Connétable avec les palmes . 

Lorsqu’ on commence la distributiou des Ra- 
meaux , deux hautes contre semainier» enton- 
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nent l’ Àntiene pueri hcbrœorum en plain-chant, 
puis que parmi la foule qui accourut pour aller 
au devant du seigneur , l’accompagner en triom- 
phe , avec des palmes et des branches d’ oli- 
vier , en jettant sur son passage leurs manteaux, 
et des Rameaux , 1’ on distingua une troupe de 
tendres et innocens cnfans ; ainsi leurs acclama- 
tions ingénues fournissent à 1 ’ cglise les deux an- 
tiennes que 1 ’ on chante , alternativement , et 
font retentir nouvellement /’ hosanna in excel- 
sis , hosanna filio David -, expressions d’ allé- 
gresse qu’ ils répétaient souvent lors de la fê- 
te des tabernacles , en tenant des Rameaux à la 
main . 

La Cérémonie étant terminée , le Pape se la- 
ve les mains ; le Bassin lui est présenté par le 
Connétable , comme le plus digne parmi les laï- 
ques assistans ; ou par le Sénateur , ou bien à 
leur absence , par le premier Conservateur , ac- 
compagné par un Auditeur de Rote, deux clercs 
de la chambre , et par deux massiers qui re- 
stent au bas du trône . Le Cardinal Doyen , ou 
le plus ancien Kvêqne présente 1 ’ essuyemain . 

Il dit ensuite Domihus Vobiscum , et l' ore- 
mus , au quel ies chantres répondent ; il met 
T encens , qui lui est présenté par le premier 
Cardinal prêtre , dans 1' encensoir , soutenu par 
le plus ancien votant de signature , le dernier 
Auditeur de Rote en dïdmatiqne prend la croix, 
et va au bas du trône . Alors le premier Car- 
dinal Diacre assistant , chante l’ antique formu- 
le procedamus in pace que 1 ’ on employoit au- 
trefois pour toutes les processions , on ne la 
pratique plus que pour celle ci , et celle de la 
purification, le chœur répond , in nomine chri- 
sii 4 Amen : 1’ on part aussi-tôt pour se ren- 
dre dans la salle Royale , où au milieu de la 
milice urbaine rangée sur deux files , commen- 
ce la procession , par la quelle on représente 
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notre pèlerinage vers là bienherense éternité T 
1’ on y porte toujours la croix au devant , par— 
ceque pendant ce voyage , J. C. doit être no- 
tre guide . 

§■ IV. 

Ordre de la procession . 

T a on voit défiler les ecnyers , les procureurs 
généraux , les chapellains secrets , les Avocats 
Consistoriaux , le Cameriers secrets et d’ hon- 
neur , les chantres de la chapelle , les abbrévia- 
teurs , les votans de signature , les clercs de la 
chambre , les auditeurs de Rote , le thuriféraire 
votant portant 1’ encensoir , le M. du S. hospi- 
ce , le soudiacre auditeur de Rote en Dalmatique, 
portant la croix voilée , sur le bras droit de la 
quelle est attaché un Rameau d’ olivier avec une 
petite croix de palmier au milieu , entre deux 
accolithes votans avee leurs chandeliers , les pé- 
nitenciers , les Abbcs mitres, les évoqués assi- 
stans et non assistans . 

. Suivent les Cardinaux Diacrés , prêtres , et 
evêques tous avec la mitre sur la tête , et la 
palme h la main , accompagnés de leurs maîtres 
de chambre qui portent leur bonnet carré , et de 
leurs Caudataires ; enfin viennent, le garde-Robe, 
F ecuyer , le Capitaine , et les officiers nobles 
de la garde suisse ; les adjudants , les exempts 
les brigadiers , les lieutenans généraux de la garde 
noble , ( 1’ Ambassadeur de Bologne ou de Fer- 
rare lorsqu’ il y en avait ) près du chef des 
quartiers , les conservateurs , le connétable , ou 
le sénateur et M. le gouverneur , les deux car- 
dinaux assistans , les 2 . premiers M. des Céré- 
monies , devant la chaise de S. Sainteté . 

. Le Pape avec la mître sur la tête , est porté 
dans une chaise par douze paleferniers sous un. 
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dais, que soutiennent huit référendaires de si- 
gnature en roche t et Mcmtelietta . 

Suivent le Doyen de la rote entre deux Ca- 
meriers assistans , P auditeur de la chambre , le 
Trésorier, le Majordome, les protonotaires parr- 
ticipans et d’ honneur , et enfin les généraux 
d’ ordre . 

Dcsque le soudiacrc portant la croix , sort en- 
tre les deux Ceroferaires , les hautes-contre en- 
tonent la première antienne , quiun cippropin ~ 
qiuiret , et le choeur continué en procession 
par toute la salle Royale , en chant posé , celle- 
ci et le reste , que P on doit terminer lorsque 
le tour de la salle étant fini , la croix est arri- 
vée devant la porte de la chapelle . 

Lorsque le Pape environné des cadets , et des 
communs de la garde noble , est entré dans la 
salle Royale avec les prélats de sa suite , deux 
hautes contre des plus anciens , entrent dans la 
chapelle , en ayant fermé la porte , ils entonent 
aussi-tôt l’himne gloria Icms et honor etc. et 
alternativement avec ceux qui sont dans la sal- 
le, ils continuent les autres versets. 

Quelques personnes attribuent cette hymne k 
Renaud evêque de Langres , mais plus commuue- 
ment à Theodolphe abbé de Florac, ensuite evé- 
que d’ Orléans dans la neuvième siecle ; on dit 
qu 1 il la composa a Angers où il était eu pri- 
son : on le croyait complice d’ une Conjuration 
avec ses freres contre leur pere Louis le pieux, 
il la chantait tandisque P Empereur accompagnait 
la procession des Rameaux qui passait devant 
les prisons , elle lui plût et cette hymne ne 
contribua pas peu à lui obtenir son pardon et 
la liberté . 

Dans certains endroits P on avait coutume de 
faire chanter les paroles , Cui pucrile decus , à 
de jeunes enfans , et dans d’ antres le verset 
c celas in excelsis te leuutat , sur des sites éle- 
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vés, ainsi à Paris , c’était sur la porte qui in- 
troduisait aux prisons . 

L’ entrée triomphante de J C. dans jérusa- 
lem , fut uue figure de son ascension au ciel, 
dont il était venu ouvrir les portes, qui en ava- 
ient été fermées apres le péché d’ Adam , à la 
légion fortunée des élus couronnés des palmes 
de la victoire , qu’ ils avaient remportée sur les 
ennemis communs. C’ est pour cela qu’au re- 
tour de cette misterieuse procession , 1’ on trou- 
ve les portes de la chapelle fermées , qui s’ ou- 
vrent lorsque le soudiacre frappe avec le BAton 
de la croix , par la quelle les portes du Ciel 
nous sont ouvertes . 

Les choristes entrent après , et s’ arrêtent à la 
porte de la Balustrade . Les plus anciens hau- 
tes-contre entonnent le Répons ingrediente Do- 
mino qui termine lorsque les Cardinaux Diacres 
entrent dans la chapelle , alors le deux plus an- 
ciens chantres disent tout le verset qmim au- 
dissçt populus , et le choeur continué cu/n Ra- 
mis , qui finit lorsque le Pape entre dans la Ba- 
lustrade de la Chapelle . 

§• V. 

Cérémonies de la messe , chant de la passion 
exécuté par trois Choristes de la 
, Chapelle . 

T j es Cardinaux étant de retour de la proces- 
sion , en entrant dans la chapelle remettoient 
les palmes aux Caudataires , levaient la mître , 
et faisant la reverence k 1’ autel , ils allaient k 
leurs postes , ils restoient debout jusqu’à ce que 
S. Sainteté tut passée . Arrivés an trône, les 
gentils-hommes de la chambre, elles Cameriers, 
renoient leur oter les ornemens sacrés , et leur 
remettre la chape violette , pour assister à la 
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Messe chantée par un Cardinal prêtre . Celui- 
ci , anlieu d’ aller à la procession avec les au- 
tres , après avoir reçu la palme , se rendoit 
dans la sacristie pour se préparer . 

Maintenant, il n’y a que ceux qui ne doivent 
pas changer d’ habit qui restent à leur poste 
dans la chapelle. Les Cardinaux, les evêques, les 
abbés , les prélats , passent au milieu de la cha- 
pelle , montent 1’ escalier vers 1’ autel , et des- 
cendent dans les salies où ils ont pris les orne- 
mens » et le surplis , et ayant mis la chape, cha- 
cun retourne à son poste dans la chapelle . 

L' Jntroït se dit sans contrepoint ; le célébrant 
encense T autel , le premier Cardinal prêtre , le 
Pape : le Kirie est en plain-chant . 

Ensuite on chante F Kpître , fléchissant le gé- 
nou à ces paroles in nomine Jesu omno genu 
flectatur ; ce que F on ne faisait pas avant T au 
grand étonement de Paris de Grassis , qui p. II. 
Act. Caerem. Gattico p. 5g. écrivit , admirutus 
siun , tjuod Capella non observet , quod in epi- 
stola hudicma , ad vcrsiun , in nomine etc. 
ipsa tota Capella genujlectat . 

Le graduel, et le trait sont aussi en plain- 
chant . L’ on chante le dernier verset du trait , 
lorsque les trois musiciens qui doivep* chanter 
la passion selon S. Mathieu eu aube et avec 
1 étole Diaconale , vont baiser les pieds du Pa- 
pe ; celui qui chante les paroles du texte , et 
une taille T le second , qu’ on appelle la servan- 
te , est un haute contre ; le troisième qui repré- 
sente JL C. est une Basse-taille . J1 doivent être 
prêtres . Le livre des évangiles est soutenu par 
deux des Cèroferaircs de la chapelle , assistés 
d’ un maître des Cérémonies . 

On ne demande point la Bénédiction pour 
chanter cet évangile , parce qu’ on y décrit la 
mort de F auteur de toute Bénédiction , l’on ne 
porte poiut de Cierges allumés, parce que J. C. 
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la v-critable lumière du monde, est éteint; l’on 
n’encense point pour marquer, que la piété des 
fideles se refroidit , au commencement , on ne 
repond pas glorici tibi Domine , ni , Dominas 
V obiscum en exécration du perfide salut du traî- 
tre judas . 

Le choeur chante les paroles T qui sont attri- 
buées à la tourbe ; cette passion est la plus bel- 
le , qu’ on puisse entendre; et comme cette fon- 
ction nous représente 1’ entrée triomphante des 
élus dans la gloire , ainsi tandis qu’ on chante la 
passion , chacun tient à la main le Rameau Béni, 
les Cardinaux les remettent après , à leurs Cau- 
dataires 

Lorsqu’ on se rapelle ce grand momment si 
désiré des Patriarches , prédit par les prophètes, 
figuré par les ombres misteriettses de l’ ancien 
testament , dans le quel le sauveur expirant sur 
la croix , y consomma le Rédemption du genre 
humain , le souverain Pontife qui reste toujours 
debout pendant la passion , ainsi que tous les 
assista ns , fait la génuflection , et P on fait une 
petite pause; ancienement , les ministres et les 
fideles baisaient la terre , comme le pratiquent 
encore quelques Religieux , qui disent , proster- 
nés jusqu’ à terre : Adoramus te Christe , et 
Bencdicimus te , quiet per Crucenï~ ftutin rede- 
misti mundwn . S. Louis Roi de France s’ ef- 
força d’ introduire cette pratique bien louable 
dans la chapelle Royale . 

La passion étant finie , les trois choristes se- 
retirent , faisant la génuflexion devant le Pape- 
et à 1’ antel . Le Diacre prend la bénédiction du 
Pape , 1’ on porte 1’ encensoir , sans cierges , il 
encense le livre des Evangiles ; ensuite sans di- 
re Dominus P obiscum , et sans faire le signe 
de la Croix , ni sur lui , ni sur le livre , il dit 
le reste sur le ton de 1’ Evangile , et va le faire 
baiser au Pape , et non au célébrant . Le Pape 
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est encense par le premier Cardinal prêtre . L’ 
on suit le même cérémonial , le vendredy saint 
lorsqu’ on dbante la passion , mais avec quelque 
changement que F on indiquera . 

Le célébrant entonne ensuite le credo , que 
récitent les Cardinaux au milieu de la chapelle, 
en formant un cercle . Après qu’ ils se sont as- 
sis à leur place , tandis que les musiciens chan- 
tent resurrexit , les caudataires sortent de F en- 
ceinte de la chapelle , pour donner aux dome- 
stiques leurs Rameaux , et ceux des Cardinaux , 
ils retournent après à leur poste ; il ne reste 
dans la chapelle , que le prince assistant , avec 
la palme, et F ecuyer avec celle du Pape, qu’il 
consigne au premier Cardinal Diacre , celui-ci 
la pose sur le fauteuil , lorsque le Pape s’y met 
à genou pendant F élévation . 

> On chante F offertoire en contrepoint , ainsi 
que le stabat 'Mater dolorosa , que F on croit 
de st. Grégoire le grand , ou de st. Ronaventu- 
re , la musique à deux choeurs avec un second 
dessus est du Palestrina . La Communion est sans 
contrepoint, le Deo grutias , ne se chante pas . 

. L’ on 11e prononce point le matin , après la 
passion, le discour, comme sous Alexandre VI. 
Cependant le Card. célébrant , à la fin de la 
messe publie F indulgence de trente ans , accor- 
dée par le Pape à tous les assistans . 

La fonction étant finie ehacun emporte chez 
lui les palmes , on par nne pieuse coutume on 
les conserve à côté de son lit , ou à la feuêtre 
pour préserver les champs , les maisons , et les 
personnes de tout accident fâcheux. 

L’ on conserve jusqu’ a F ascension sur de lit 
des ornemens , ( nous en avons donné F usage 
antique , et la dénomination ) , deux palmes 
plus grandes que les autres qui étaient restées 
sur F autel , au milieu des quelles est suspendue 
F armoirie du pape » 
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Fulvio Servanzio , reporte un témoignage de ce 
rit dans le Diario de Conel. et elect. démentis 
IX. apud Gatfico acta Caer. 36 1. Die 3 o. maii 
fuerunt benedictœ pcdmœ in Dom. palmarum, 
palmœ intromissœ sunt in Conclave cum ramis 
olivarum , ornatis Crucibus ex foliis palmarum , 
fuerunt illœ duœ prœgrandes , et supra alias 
omnes majores , servandœ , casu , quo Ponti- 
fix creatur ante festum Adtcensionis Domini , 
prout consuetum , supra lecturn paramentoruin. 
Supra medium earum superpositum erat sterne 
ma pontificium , ut dicitur , la turga cum 
suis arguments , media ilia parte quam vo~ 
cant , lo scudo , relief a in albis sine ullo signo , 
ut ibi imprimi possint insignia gentililia jutu - 
ri Pontifias . 

Ce matin , le étrangers , après avoir vu la pro- 
cession des Hameaux dans la chapelle , allaient 
k l’église des Maronites, k la via Rosa , ( qui 
dans les malheurs passés a été réduite en gre- 
hiers , et autres usages profanes ) pour y assi- 
, ster à la fonction du Rit Syrien . 

Anjourd” hui à vingt-une heure et demi le 
grand penitencier se trouve à st. jean de Latran. 
Avant d' entrer dans le Colege des pp. péniten- 
ciers mineurs observantins , fondé dans cet en- 
droit par S. Fie V. ils vont tous an devant de 
. lui . Le p. président lui présente , à génoux le 
goupillon . Il ôte le manteau court , et étant en 
Hochet , il bénit tous les assistans , Il monte en- 
suite à P oratoire de s. IMicoIas de Bari , fabri- 
qué par Caliste II. , et restauré par Anastase VI. 
Dans la partie interne ou retirée du palais de st. 
jean de Latran , qui pendant plusieurs siècles 
çervit de résidence aux souverains pontifes , ayant 
été ensuite réparé par l’Architecte ferdinand Fu- 
ga sous Clement XII , et consacré par Joachin 
Portocarrero patriarche d’ Antioche le 28 avril 
1747* et nouvellement restauré par Benoit XIV. 
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leur insigne Bienfaiteur, il sert aujourd'hui de 
chapelle privée A ces même Religieux . Le Card. 
y entre , et y fait une courte prière étant ac- 
compagne de M. le Regent , Datairc , Canoni- 
ste , Correcteur , et garde des sceaux , du théo- 
logien , qui est toujours un religieux de la com- 
pagnie de Jésus , il est servi par les autres mini- 
stres de la pénitencerie , qui viennent au de- 
vant de lui au haut de 1* escalier . De IA il pas- 
se A la Bibliothèque , où 1’ on garde la signatu- 
re ; il prend alors la chape violette , et accom- 
pagné par les dix pénitenciers , il entre par la 
grande porte dans la Basilique , où il est reçu 
par quatre chanoines en chape . Un d’ eux lui 
présente l’ aspersoir , qu’ il présente A chaque ' 
prélat, qui prennent de l’eau Bénite; ayant fait 
une courte priere devant le s sacrement , il 
passe A son tribunal de pénitence , où son Cau- 
dataire lui enlevant la chape , il s’ assied , met le 
bonnet carré de Cardinal sur la tête . Ensuite 
M. le Regent , qui est toujours le Doyen de la 
Rote , ou le plus ancien des Auditeurs A sa pla- 
ce, lui présente la Baguette, dont il le frappe 
sur la tête , ainsi que les autres prélats , qui sont 
debout ; le théologien faisant ensuite la génufle- 
xion , les secrétaires , les ministres , ses gentils- 
hommes , et les pp. penitenciers , restent assis, 
jusqu’ a ce le Cardinal a\t achevé de toucher a- 
vec la Baguette tous les assistans qui accourent 
pour gagner l’ indulgence de cent jours , accor- 
dée A cet acte d’ humilité . Cette Cérémonie 
étant terminée , il confesse ceux qui se présen- 
tent A son tribunal; s’ il n’ y a personne, il se 
retire, en remerciant les prélats, qui F ont servi. 
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CHAPITRE II. 

LE MARDI SAINT . 

If J e matin , les Cardinaux , et tous ceux qui 
entrent dans la chapelle , vont entendre au pa- 
lais le sermon du prédicateur Apostolique qui 
est toujours un Capucin, ils y assistent eu cha- 
pe violette . 

CHAPITRE III. 

LE MERCREDY SAINT DES MATINES , 

OU TÉNÈBRES . 

IPendant la nuit, qui précédé le jeudi saint, 
et les deux autres suivantes , les premiers chré- 
tiens avaient coutume de réciter dans P cglise, 
matines, les ténèbres, ou nocturnes. Dans cer- 
tains endroits , on avait fixé cet office à la 
huitième heure de la nuit , dans d’ autres à 
minait ou bien à cet espace de tems nécéssaire 
pour le terminer de nuit . Maintenant F église , 
pour condescendre k la foiblesse commune , et 
prévenir les desordres , qui s’ étaient introduits 
pendant les veilles nocturnes , permet , qu’ au- 
jourd’ hui, et les deux jours suivants, on le ré- 
cite après midy ; cependant il a conservé le nom 
de nocturne ou de ténèbres parce que quoi qu’ 
on le récite de jour , il finit cependant de quit, 
et parce qu’ on le considère comme un office 
de deuil , qui représente la mort du Rédem- 
pteur . 

Outre les douze cierges de P autel et de la 
balustrade , P on place in cornu epistolæ le 
triangle composé de quinze , que le maître des 
Cérémonies éteint P une après P autre à la fin 
de chaque psaume ; par cette cérémonie P on re- 
présente, le refroidissement des Apôtres et des 
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Disciples , qui chancelleront clans la foi , oubliè- 
rent leurs promesses , et abbandonerent leur 
bon maître par une fuite lâche et honteuse . Le 
cierge qui reste seul allume , et que l 1 ou cache 
deriere 1 ’ autel , nous ligure la sainte Vierge qui 
resta ferme et inébranlable dans la foi de la re- 
surcction de J. G. bien refroidie et obscurcie 
parmi les Disciples , ou bien J. G. lui - même , 
que les hommes ingrats et pervers croyaient 
mort , lorsqu 1 il ressueita glorieux , après avoir 
resté trois jours dans le sepulchre . 

L’ eglise pendant ces trois jours ne présente 
que des scènes de deuil , aulieu des sacrifices de 
louange , elle n 1 en offre que de pleurs . C 1 est 
pour cela qu 1 elle ne commence pas 1’ office par 
la formule ordinaire , Domine labia mea apo- 
ries , pour chanter ses louanges , jl n 1 y a point 
d 1 iuvitatoire , point de gloria patri ; aucun hy- 
mne , elle ne demande pas la bénédiction , ne 
lit point le capitule , elle termine les heures 
par une oraison humble, clans la quelle elle sup- 
plie Dieu de regarder d 1 un œil de miséricorde 
ceux pour qui son fils souffre la mort . 

Les étrangers accourent en foule à ces fon- 
ctions ; in cornu epistolœ l’on dresse une tribu- 
ne pour les Dames , séparée de celles des hom- 
mes servies cependant par deux camcriers d’hon- 
neur de s. s. en menteau court , et par un bos- 
selante , en soutane violette . Vers le mur , la 
première tribune, est destinée pour leur AI. M. 
le Roi et la Reine d 1 Lspagnc . La 2. pour la 
Reine d 1 Etruric . La 3 . pour la Duchesse de 
Chablais . La 4 - fut occupée en 1817 par S. A. 
le Duc de Garignan , au dessous se trouve la 
place pour le corps diplomatique et pour les 
Etrangers . 

Les Gard, arrivent en soutane et chape vio- 
lette , et le pape en chape de drap d 1 or rouge," 
avec la mitre d* argent , s’ il ne porte la chape 
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de serge rouge avec le Capuchon les deux plus 
anciens eveques la lui releveut par devant . 

Le premier haute-contre entonne 1’ antienne . 
Zelus , le choeur continue , ainsi que le reste 
des matines , en plain-chant. On dit les psau- 
mes lestement , et battus . Après le verset , le 
Pape se leve , et dit à demi voix pater noster , 
s’ assied , on lui remet la mitre ou le capuchon 
de la chape , et 1’ on commence les lamentations, 
de la composition de Greg. Alegri à quatre voix. 
Après le tendre intercalaire par le quel , sous 
1’ allégorie de jerusalem , 1’ on invite les fideles à 
la conversion et à la pénitence , on chante les 
répons . La 2 . et 3. , sont en plain-chant . La 
composition de ces lamentations , est appelée 
Acrostiche , pareeque les lettres iuitiales de cha- 
que strophe , suivent 1 ordre de 1’ Alphabet hé- 
braïque Alcph , Beth , Ghimel ; mais comme 
dans la traduction latine ,« on ne pouvait con- 
server le même ordre , 1’ eglise a voulu que , 
chaqne verset fut précédé de la lettre hébraïque, 
par la quelle ils commencoicnt anciennement , 
pour les leçons du 2 . et 3. Nocturne , le der- 
nier chantre , dit la première , l’ avant dernier 
la 2 , et successivement 1’ on continue suivant 
cet ordre pendant les trois jours , les hautes- 
contre hebdoinadiers avertissent les musiciens 
qui doivent dire les répons . Les tailles entons 
nent les antiennes , le plus ancien entonne cel- 
les de chaque matines , des laudes , du Benedi- 
ctus , cantique célébré , par le quel Zacharie , 
ayant recouvré , 1’ usage de la voix , chante , et 
bénit le seigneur à qui il a plù. de nous visiter, 
et nous rendre dignes de la Rédemption . 

Au verset ut sine timoré , le m. des cérémo- 
nies commence k éteindre les cierges de 1’ autel, 
et le Bédeau ceux de la balustrade , et 1’ on 
termine le dernier verset du Benedictus , lors- 
qu 1 on a éteint les deux derniers cierges de cha- 
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que côté , pour représenter les ténèbres prodi- 
gieuses , qui , k la mort du Rédempteur couvri- 
rent toute la terre , et 1’ aveuglement funeste , 
et obstiné , dans le quel r infortunée sinagogue 
abbandonnée de Dieu , est demeurée . Dans la 
Cathédrale de Fisc , où les Rits sont differens , 
on éteint au même instant tous les cierges avec 
une épongé : et tous les âssistans qui tiencnt à 
la main une bougie jaune, l’éteignent aussi en 
même tems . Deux tailles , des plus anciens ré- 
pètent encore immédiatement 1’ antienne , tra- 
Uilor aute/n , qui ne finit que lorsque le Pape 
étant descendu du trône va se mettre k génou 
devant le fauteuil peu de tems après 1’ on en- 
tonne Christus fuctus est . 

Lorsque le premier M. des cérémonies k fait 
signe que le Pape a fini de dire tout bas le pa- 
ter noster , on commence le célébré Miserere 
d' Allegri a deux choeurs et à quatre voix , il en- 
chante, il ravit l’ame . Dans le D. Placido, Dia- 
logue Du p. Juvenal Sacchi , où 1 ’ on recherche, 
si la musique est convenable , ou dangereuse à 
un Religieux ? Pise 17K6. , un philosophe qui 
connoit parfaitement la musique , dit , que pour 
le bien de son ame , lorsqu’ il sera sur le point 
de la rendre a Dieu , il désirerait qu’ on lui 
chantat le miserere de la chapelle papale . Cette 
composition est si surprenante , qu’ elle inspire 
la contrition et la dévotion . Au dernier verset 
du ptfaume les deux choeurs s’ unissent , et avec 
tous les musiciens , ils le finissent , piano , fai- 
sant diminuer peu-à-peu 1’ harmonie , qu’ ils ne 
rehaussent qu’ à la derniere parole . 

Le C. P. Guillaume de la valle , ( Lett. sene. 
1. 72. ) dit. Le fond de ce beau miserere , que 
P on chante la semaine sainte à Rome , corres- 
pond parfaitement au travail des musiciens; sans 
le secours et le fracas des instrumens , avec une 
solide connaissance du chaut antique , ils conser- 
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veut à la musique sou ancienne simplicité . Quoi- 
que Jos. Santarelli confesse avec douleur , que, 
faute de bon style , le célébré miserere d’ Alle- 
gri quoique chante par les plus fameux musi- 
ciens , à la cour de Léopold I. ne fit l’effet que 
d’ un faux-bourdon tres-simple . 

Le Pape récite ensuite 1’ oraison Respice quee- 
suinus Domine , après la quelle on fait un peu 
de bruit . Selon quelques auteurs il vient d’ un 
Kit de la sinagoguc , dans la quelle , toutes les 
fois qu’ on proferait le nom d’ Aman , les juif 
faisoieut du bruit , et du fracas . 11 représente 
selon d’ autres la marche des soldats qui ayant 
Judas pour guide, allèrent se saiser du sauveur 
pour 1’ emprisonner ; mais il est plus vraisem- 
blable , selon le sentiment de Mazzinelli , dont 
les savantes explications sur la semaine sainte , 
méritent d’ être préférées à toutes les autres, que 
ce bruit exprime , le trouble horrible , et la 
coulusiou de la nature , à la mort du Rédem- 
pteur, lorsque le soleil s’obscurcit, la terre 
trembla , le voile du temple se déchira , les tom- 
beaux s’ ouvrirent , les pierres se fendirent , 
que toute la nature se ressentit de la mort de 
sou auteur , les juifs seulement , appelés pour 
cela par saint Leon , plus durs que les pierres 
mêmes , restereut dans leur incrédulité : il n’en 
fut pas de même du centurion qui , se retira , 
baissant la tête , en frappant la poitrine , con- 
fessant pour fils de Dieu celui qu’ il avaient vu 
expirer sur la croix , au milieu de tant de pro- 
diges ; aussi après qu’ on a retiré le cierge allu- 
mé de derrière 1’ autel , tout le monde se leve , 
et part en silence , et avec componction . 

Aujourd’ hui à 21 h. et demi , le grand péni- 
tencier va au College des pp. Dominicains pé- 
nitenciers de sainte Marie Majeure , lorsqu’ il 
descend du Carosse , les Religieux vont au de- 
vant de lui , avec 1’ ctole , le premier qui est le 
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Vicaire , lui présenté le Goupillon ; il asperge 
les assistans , on 1’ accompagne dans la maison 
ou il est reçu par le prélats , et les ministres 
de la penitenecrie , il se joint à eux pour te- 
nir la signature dans la Bibliothèque de ces Re- 
ligieux qui a été bien augmentée par celle du P. 
maître Grégoire Scarinci ; lorsque la séance est 
terminée , on 1’ accompagne jusqu’ au portique 
de la Basilique , ou il prend la chape violette , 
il est reçu par quatre chanoines qui lui présen- 
tent le Goupillon , il fait prendre 1’ eau bénite 
aux prélats . Après une courte priere devant 
F autel du saint sacrement , il monte sur sou 
tribunal de pénitence , où il touche avec la Ba- 
guette les prélats qui sont debout , et les mini- 
stres à genou ; de même que ses gentils-hom- 
mes , les pères peuitenciers , et tous les assi- 
stais ; il entend la confession de ceux qui se 
présentent . 

J1 y a ce soir grand concours â la Trinité des 
pèlerins , où selon la pieuse et généreuse insti- 
tution , durant, toute l’année, on donne le lo- 
gement et la nouriturc pendant trois jours , aux 
pauvres pèlerins qui y accourent en plus grand 
nombre la semaine sainte . Les Cardinaux , et 
d’ autres personnages respectables, les servent, 
pendant ces trois jours avec la plus grande édi- 
fication , leur rendent tous les services de cha- 
rité , jusqu’ à leur laver les pieds ; les Dames et 
les Princesses exercent envers les pélérines 
dans un lieu séparé , les oeuvres de la charité 
la plus édifiante.. 
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LE JEUDY SAINT . 

§- I. 

Cérémonies de la Messe . 

(je matin , le Card. Doyen , ou le plus an- 
cien à sa place à coutume de célébrer. L’ au- 
tel et la croix sont couverts de voiles blancs , 
parce qu 1 à 1’ on n’ y dit point les heures , ni 
les Vêpres, pour les quelles il faudroît y en 
mettre de violets . Les cierges sont blancs . 

Le devant d’ autel , est une tapisserie tissuë 
en or , ornée des armes de Clement VII. de la 
famille des Medicis, hautes 16. pans sur 4 - et demi 
de largeur , avec une frange en or , et licés en 
clinquant d’ argent . Au milieu est représenté 
J. C. expirant soutenu par deux Anges . Au des- 
sus 1’ on voit le calice de la passion , a cornu 
Evungelii , la descente aux Limbes d’ où il de- 
livre les âmes des SS. peres . A cornu epistolce 
J. C. ressuscité au milieu de deux Anges , qui 
présente la main droite à la Magdeleine h ge- 
nou , comme pour la faire relever . 

Les tlcux coussins du prie-Dieu dont se ser- 
vait ce matin le Pape étaient couverts d’ une 
tapisserie tissuë en or , représentant des dra- 
gons , et des lions avec des glands en or , et en 
clinquant , tels que les devants d’ autel . 

Charles d’ Anjou fit présent à Clement IV. d’ 
un fauteuil prétieux en forme des antiques chai- 
ses curules , qui selon le Card. Garampi , dans 
les besoins urgens , fut engagé pour deux mille 
onces d’ or , dix mille sequins de notre inon- 
noie . Dans P instrument qui fut dressé par 
Basso notaire de la chambre , le o. Sept. 1269. 
on le nomme Jacisturiwn magnum aureuin cum 
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lapidibus pretfosis , quod Rex Carolusfel.rec. 
Clament i Fcipæ IV. donavit , et dédit , protoc. 
Sqs. not. p. 17. in Arch. Vat. Franc. Ant. Vita- 
le sénateurs Romains T. I. i 46 . On se sert au- 


jourd 1 hui du prétieux et magnifique prie Dieu 
d 1 un travail fini , avec les coussins de drap d' 
argent , dont son Alt. le prince de Saxe gotha , 
et Madame îa^ princesse josephine Schowalow de 
Dictrichsteia , ont fait présent à Pie VII. 

Le pape vient avec la mitre en moire d’ or , 
et la chape blanche , elle était fermée par le for- 
mule prétieux, different de celui bien plus ri- 
che dont nous avons parlé , que T on gardait au 
chateau saint Ange avec les trois -Régnés et 
les inîtres . Saint Pie V, le reçut en don , de 
Cosmc premier lorsqu 1 il fut déclaré gr. Duc de 
Toscane . Comme on voit dans le Diaire de Cor- 


nélius fermano produit parle le ch. Maffei dans 
la vie de ce st. pontif imprimée à Rome en 
1711 p. 233. et dans l'original Latin du Gigli , 
dans le Diaire de Sienne T. J. , 63. ou parmi 
les presens offerts par le gr. Duc , et portés sur 
des bassins en or , il parle d’ un pluviale cum 
formalio pretiosissirno cum adamantibus ma - 
gnie œstimationis . J 1 y avait Adam et Eve en 
or , qui étendoient les mains pour prendre la 
pomme , avec le nom de J. C. en lettres Gothi- 
que , orné tout autour de diamans , de Rubis , 
et de pierres orientales . Le Pape s' en servait 
dans toutes les solemnités , éxeepté dans les cha- 
pelles indiquées dans la description du dimanche 
des Rameaux , p. 4 - maintenant il en employé 
un d’ argent doré , avec un saint esprit en re- 
lief au milieu, contourné de pierres colorées . 

Au commencement de la messe , les Card. en 


chapes violettes prêtent P obéissance . L' in- 
troït se chante à contrepoint . Les Kirie finis- 
sent, lorsque le Pape à lu l'introït , les hautes 
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contre entontient le graduel, qui finit , lorsque 
le Diacre est arrivé au lieu de 1 ’ évangile . 

Dans le Cod. 4 - 7 ^ 7 • chez Gatticd (acta Caer. 
p. 8y. ) on lit. in die jovis Sancto prcedicatur ‘ 
unie Missam . in pctmsceoe non pràdica -- 

iur . Dans un Code de la Bibl. Fiorcntini de- 
Lucca parmi les oraisons de Dominichi Evêque de 
Torcello il y en a une in die 5 . parascevc île 
pcissione Domini coram Swnnio Pont. Eugè— 
nio 1 F. et Rom. Curia Hist. Elorentiae i 44 1 • 

( Sent. lirt. T. Vil. 359. ) 

L’ offertoire se chante en contrepoint , le mot-»- 
tet fratres ego cnitn, ê Une seule partie , et du 
Palestrine . 

Avant l’élévation 12. Ecuyers en habit rouge 
viennent de la Sacristie avec des ilambeaux allu- 
més, et se mettent à genou six de chaque co- 
té de 1’ autel . 

Le Gard. Doyen célébrant se lave les mains ; 
un gentilhomme debout lui verse 1’ eau; si le 
Pape assiste il est a genou, s’il n’ assiste* pas , la 
première fois au fauteuil, après T offertoire, et 
1’ autre étant debout sur l’autel après l’encen- 
sement des oblations et de I’ autel , la troisième- 
fois , il se retire à Cornu Epislolæ d’ un côté 
de 1’ autel , devant la première marche , tourné 
verdie peuple, avant la post Communion, son 
maiire de chambre se présenté pour lui laver les 
mains, ii est debout , quoique le Pape y absiste. 

On consacre aujourd’ liui deux hosties, le cé- 
lébrant en consume une , 1' autre est reservée 
pour le jour suivant dans un Caliee' consacré à 
cet usage , que le Diacre couvre avec le pale , 
et la patene . Ou l'appelait le Ccdice du Sepid- 
chre . 11 était d'argent doré ayant le pied, le 
nœud , et la soucoupe de tilagrame d’argent do- 
ré aussi , la pieté gravée sur la patene , et un 
croissant pour 1 ’ hostie . Aujourd’ hui il est en 
cristal «le Koche , monté en argent doré contourné 
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en émail , avec les 12 . Apôtres en argent doré ci- 
selé . J1 est enrichi de deux tours de perles ,1’un 
sur le ccintre , l’autre autour de la coupe d’argent 
doré , qui est soutenue par une soucoupe d’ ar- 
gent doré, et émaillé. Au milieu de la patene , 
est représentée la piété ou la figure du Sauveur , 
sur la partie supérieure , avec des rayons autour 
de F inférieure . A 1’ époque de la Republique , 
ce calice fut recouvré par M. Thomas Boschi éco- 
nome de la fabrique de S. Piere , et chanoine, 
il le garda en dépôt dans la Sacristie , et le re- 
stitua ensuite à S. Sainteté . 

Après 1’ élévation , deux M. des ceremonies , 
distribuent les cierges portés par deux Clercs de 
la chapcle aux Cardinaux, et à tous ceux qui 
doivent assister à la procession . V jlgnus Dei , 
finit par Dona nobis pacetn , saus le diviser . 
Lorsque le Célébrant a arrangé le S. Sacrament , 
on chante , eu Plain-chant la post Communion ^ 
ainsi que Deo Gratins . 

§. If. 

Procession à la Pauline , ou l' on 
fait le Sépulcre . 

b a messe étant finie , le Pape ayant donné la 
Bénédiction, le célébrant retourne à la Sacristie 
pour quitter les ornemens , il ne rentre plus 
dans la chapele pour la procession . Les Car- 
dinaux quittent la chape entre les mains de leurs 
gentils-hommes , et mettent les ornemens sacrés 
et la mitre, donnant le bonnet carré au M. delà 
-’ehambre. Cependant les Patriarches, les Archevê- 
ques, et Evêques, les Abbés Mîtrés, prenent 
les chapes blanches . 

Maintenant , lorsque le célébrant entonne le 
Pater noster , les Auditeurs de Rote, les clercs 
de la chambre , les votans de la signature , les 
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abbreviateurs ec. partent immédiatement de la 
chapelle par la partie supérieure vers la sacri- 
stie, et se rangent le long de l’escalier, qui 
conduit à la chapelle du S. Sacrement , dans la 
Bas. du Vatican où un domestique doit les attendre 
pour leur oter la chape , et leur mettre le sur- 
plis sur le Hochet , avec le quel ils retournent 
de suite dans la chapele . Lë Dernier Auditeur 
de Bote va prendre la dalmatique . Lorsque le 
Pape à la fin de la messe a donné la Bénédi- 
ction , les deux derniers Cardinaux Diacres , 
accompagnés d’ un M. des cérémonies , montent 
sur le trône , par les cotés , et les deux pre- 
miers assistans sont accompagnés par le même 
M. des cérémonies pour les revêtir des orne- 
mens , et les reconduire au tronc . 

Lorsque le célébrant part de T autel , le plus 
ancien des Cardinaux après avoir lait la génu- 
flexion , va prendre les ornemens daus une sal- 
le annexée A la Sacristie , les autres successive- 
ment font de même, ainsi que les evêques assî- 
slans , les Abbés Mitrés , ec. 

Après que tous les Cardinaux sont habillés , 
ils retournent A la chapelle ; en y entrant leurs 
caudataires reçoivent les cierges allumés des clercs 
de la chapele . Les choristes passent dans la salle ro- 
yale, illuminée par 12 . candélabres garnis de tor- 
ches en cire, pour la procession, qui est ordon- 
née comme celle de la Chandeleur et du dim . 
des rameaux . 

Aussitôt que la Croix couverte d’un voile, 
different de celui de l’autel, sort de la balustra- 
de, les choristes entonnent l’hymne Pange lin- 
gua. Saint François deSales dans le Pexillum Cru- 
cis , le croit de Theodosc evêque d’Orléans , qui 
vivait 1’ an 838. ïfatalis Alexander , de saint 
Thomas d’ Aquin, les Cardinaux s’avancent deux 
à deux , ayant à la main leur cierge et la mitre 
dans la quelle ils mettent la calote ronge , par 


Digitized by Google 



Le Jeudy saint Si 
respect pour le Sacrament qui est porte par le 
Souverain Pontife à pied , la tâte decouverte , à 
la chapele Pauline sous le dais , appelle antique- 
ment Conopeum , linteum , mappida , porté par 
huit evêques assistans , ou par les protonotaires 
en leur absence . 

Lorsque le Pape entre dans la chapele éclairée 
de B 67 . torches, on chante la strophe Verbum 
euro . Lorsqu’il est arrivé devant l’autel , le pre- 
mier Cardinal Diacre faisant la genuflection , 
prend le calice des mains du Pape qui est de- 
bout , et étant accompagné de deux ecuyers 
portant deux cierges il le replace au haut de la 
machine qui est faite sur les desseins du Ber- 
nin , sur 1 ’ exposition , couverte d’ un corporal, 
3V1. Sacrista découvre le calice , prend la sainte 
hostie dans le croissant d’ or , la met dans une 
boite , dans 1* urne appelée communément Sé- 
pulcre , sans fermer la petite porte . 

Le Card. Diacre retourne vers le Pape, qui 
se leve après que le premier Card prêtre lui a 
présenté la navete pour mettre l’encens dans 
l’encensoir, il vient se mettre à génoux et en- 
cense le saint Sacrement , le Sacristain ferme le 
sépulcre , et consigne la clef ait Card. Penitçncier 
qui doit officier le lendemain . 

Dans mon ouvrage de Secretariis , j’ ai dé- 
montré , que chez les latins on consacrait, 
dans la ferie V. , trois hosties. Tune était con- 
sumée par le célébrant, P autre était conservée 
dans le Secretarium , ou sous 1 ’ autel , et la 
troisième servait pour la Communion du prêtre 
la feric VI. Dans d’ autres églises le sépulcre , 
construit dans le Secretarium se fermait à clefs ; 
et chez les Mozarabes , on y joignait deux scea- 
ux en cire ad similitudinem Scpulchri Domini , 
quod Filât us signuri j assit cum custodibus . A’ 
Lyon l’ôn déposait la sainte hostie entre deux pà- 
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tenes F on y joignait les SS. Evangiles entre deu* 
écuclles d’ argent . 

Apeine le Card. Diacre est retourné deva it 
F autel , qu’on entonne le Tantum ergo , après 
le quel tout le monde se Ieve . 

Avant que Paul 111. fabriquât cette chapele , on 
portait le saint Sacrement dans une autre plus 
antique qui était peut-être celle qu’avait érigé 
Nicolas V. Giacomo Volaterano en décrit ainsi 
F usage , anno 1 48 1 . Divinu re absolut a , sacra 
hostia Dominici Corporis , Pontificis manibics 
capite detecto , ab ara majori , in qua sacra- 
ta fuerat , in purvum Pontijiciœ saceUum rcli- 
giosd admodum port ata est , argentece arculœ 
super Sacelli arum coiulita v pro couununione 
diei sequentis , in quo ub vigiliàs passionis me- 
moriam sacrum Dominicum non conjicitur . Cést 
sans doute dans cette même chapele qu’ arriva 
ce que raconte jacques Bonaparte Gentil-homme 
du saint minîatc . L’ an 527. la sainte hostie 
renfermée le Jeudy saint, selon le coutume , dans 
le tabernacle de la chapele du Pape , fut trouvée 
le matin suivant par terre , sans qu’on sût ni par 
qui , ni comment. Voyez deux autres exemples 
dans li Pontificali 70. 

Cette cérémonie semble contraire à l’ordre et 
à la sérié des Mistercs que 1’ on célébré , mais 
F eglise a voulu représenter par anticipation le 
«epulcre du seigneur , plutôt que le jour suivant 
où elle est en deuil pour sa mort. 

L’ usage de faire le sépulcre dans la Pauline 
fut introduit par Paul III. qui F avoit faite con- 
struire , comme le raporte Oldoin dans Ciacco- 
nius. Quibus maxime feriis acerbissimam Chri- 
sti Domini necem recolit Christ. Resp. Sepid - 
ehruni in Vaticanas Aedes inoexit . J1 fut sub- 
ri par ses successeurs , comme on le voit dans 
le diario de Paolo Muoanzio , et par un Bref de 
Leon XK 
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X - — ■ J 

§. III. 

Bénédiction Solemnelle donnée parle Pape 
de la loge de la façade de la Basilique 
Vaticane . 

Dan, le môme ordre , on passe par la porte 
continué à la même chanéle Paoline , dans la 
loge de la Bénédiction, tapisséeen damas , et co- 
verte d' une tente , oii le Pape est porté dans 
une chaise avec la mître , et les flubcaux , sous 
un dais soutenu par huit prélats référendaires . 
Arrivé à la grande tribune du milieu, il donne 
h un peuple nombreux rassemblé sur la place , 
la triple Bénédiction, à la quelle le chœur ré- 
pond 4- fois Amen , tandis que le chateau Saint 
Ange tire plusieurs coups de canons , que les 
cloches de Saint Pierre sonnent, que la musique 
militaire retentit de tout les côtés de la place-, 
où est rangée la cavalerie et P infanterie . 

Voici la formule de la Bénédiction . Sancti 
Apostoli Petrus et Pendus de quorum potesta- 
te , et auctoriiate confidimus , ipsi intercédant 
pro nobis ad Domimnn . Amen . 

Precibus et meritis B Marias semper Vir- 
ginis , B. Michaelis Archangeli , B. Joannis 
Bapficfœ , et SS. Apostotorum Pétri et Pauli , 
et omnium Sanctorum misereatur vestri omni- 
potent Dons , et dimissls omnibus peccatis ve- 
stri t , pprducat vos Jésus Christ us ad pitam 
acternam . Amen . 

InJulgentiam , absolut ion<‘m , et remissionem 
omnium pcccatorwn vestrorum , spatium verue , 
et fructuosœ pœnitentiæ , cor semper pœnitens 
et cmendationein vit ce, gratiam , et comolatio- 
nem Sancti Spiritus , et finalem persevcrcin- 
tiam in bonis operibus tribuat vobis omnipolens , 
et misericors Dominas , Amen . 

b 3 
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Et benedictio Dei omnipotent! s Pat ris , et 
Filii >J« , et Spiritus >Ji suncti ilesccndut super 
vos , e# maneat semper . ^îmen . 

Le Pape étant assis , lit cette Bénédiction dans 
nn livre , soutenu par un Evêque assistant, un 
autre tient le cierge allumé . Lorsqu' il pronon- 
ce , et Renedictio ec. il se leve en faisant trois 
croix sur le peuple , selon la coutume , 1 * ors 
qu’ il dit Descendat ec. il éléve les mains vers 
le ciel , et les repliant sur la poitrine , il s’ as- 
sied , ensuite un Cardinal Diacre lit en latin , 
et un autre Cardinal Diacre lit en italien , T In- 
dhlgence Pleniere accordée aux fideles assistants , 
et ils jettent 1 ’ écrit dans la place . 

Autre fois les cardinaux venoient prêter P o- 
béissance au Pape dans cette loge , au lieu de le 
faire dans la chapele , comme on fait aujourd'hui . 

Dans P avant loge doivent se trouver les gens 
des Cardinaux , pour recevoir les ornemens,, 
et les révêtir de la Mantelletta et Mozzctta rou- 
ge , leur donner le chapeau , s'ils veulent se re- 
tirer , et leur mettre la chape , s'ils veulent as- 
sister au lavement des pieds . 

Après la Bénédiction , le dèrnier Auditeur de 
Rote , quitte la Dalmatique, et prend le surplis . 

Les evêques assistans et non assistans quittent 
la chape , et reprennent le chaperon . Tous at- 
tendent que le Pape passe , et ils le suivent dans 
les salles de son appartement , les Cardinaux et 
les Prélats se retirent dans la salle des ornemens _ 

Jusqu' au Pontificat de Clement XIV. ce fut 
dans cette grande tribune que fut publicé la Bul- 
le in Cctna Domini , en latin par un Auditeur 
de Rote Soudiacre , et en italien par un Card. 
Diacre, avec la formalité de jetter un cierge jaune 
allumé dans la place. Voyez sur l’introduction de 
cette coutume X. Benoit XIV. de festis pag. 147- 
et le T. IV. De ■ Secret uriis in processiones , scn~ 
tentiœ p. 1936. 
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Lavement des pieds de XIII. Pèlerins , 
prêtres , ou Diacres , appelés aj/otrés , 
dan$ la salle Clémentine , 

IL es Cardinaux ayant quitte les chasubles 
et repris la chape vio'ete , precedent S. S. qui 
passe , portée sur la chaise à la salle ducale ri- 
chement tapissée en damas , galloné en or , et 
d’ une tapisserie , représentant la dernière cene , 
d’après Leonardo da Vinci , pour la cérémonie 
du lavement des pieds , qu’ on appelé Manda- 
tum , parce que notre seigneur nous en a donné 
r exemple , et le commandament : maintenant on 
la fait dans la salle Clémentine beaucoup plus 
vaste . 

Le trône du Pape est sans Baldaquin , avec 
denx tabourets pour deux Cardinaux assistans , 
et les deux tlabeaux par derrière , contre Je 
tapisserie . 

A’ droite sont, le prince assistant au tronc , 
ou à sa place le Sénateur et le Magistrat , 

Les Cardinaux , les Evoques ,, et les prêtres se 
rangent s 1 il le faut sur deux files . 

Auprès d’eux est M. le Trésorier général . Dans 
un lieu tapissé de la même maniéré , se trou- 
vent les personnes qui portent le bassins , les 
fleurs , les napes, et les vases pleins d’eau. 

Trois Auditeurs de Rote prenent place sur les 
gradins inferieurs deux relèvent les ornemens de 
sa sainteté , le troisième le linge , pour lui es- 
suyer les mains , il y a aussi deux clercs de la 
chambre . 

Au côté gauche du trône , après le second 
Cardinal Diacre assistant , il y a deux Evêques 
assistans, pour soutenir le livre, et porter le 
cierge tordu . . i 
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Par derrière , deux clercs de la ehapeïe qui 
tiennent 1’ un et F autre tant qu’ils servent . 

Sur la marche inferieure, est le Cardinal 
Diacre de TEvangile , en dalmatiquc, ayant à la 
gauche le- Soudiacre Auditeur de Rote en tu- 
nique . 

Sous les marches sur le plan supérieur , sont 
places les Card. Diacres, et les prêtres mêmes 
qui n* ont pas assez da place k droite , 

Apres viennent le dernier Auditeur de Rote 
avec la croix et les deux acolithes à côté. Ensuite 
le caudataire du Cardinal Diacre de l’évangile 
eu surplis , portant le livre , et un autre clere 
pour changer le pupitre ; les autres Caudataires 
demeurent dans la salle des ornemens, les mai” 
très des cérémonies dirigent la fonction sacrée . 

Sur les marches inférieures , sont placés le 
doyen et le deux derniers votans de la signatu- 
re , avec le thuriféraire , et le clerc qui por- 
te la navete . 

Les choristes sont places sous la tribune des 
souverains . 

Au dessous des gradins , sont placés les pre- , 
lats , qui ne sont point employés au lavement 
des pieds . 

Le Pape descend de la chaise , sur la quelle il 
est porté ; va dans la salle des ornemens ; où 
il quitte la chape blanche , la mitre- de gaze 
d’or, et le formule ; le Card. Diacre lui met 
F étole violette , le manteau rouge de satin , le 
formate d' argent doré 4 la mitre de gaze d’ ar- 
gent . Après qu’ il est retourné dans la salle du 
lavement des pieds , il s’assied sur un fauteuil , 
qu’on lui a préparé au milieu , et ayant mis l’en- 
cens , par le ministère du premier Card. prê- 
tre , il donne la bénédiction au Card. Diacre , 
qui doit chanter F évangile prescrit pour cette 
cérémonie . Après F évangile , le Soudiacre le 
présenté à baiser au Pape, ensuite le Card. Dia- 
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erfe debout, l’encense trois fois ; les choristes en- 
tonnent le verset , JYTandatiun novwn do vobis . 

Aussitôt le Pape se lève, le Card. Diacre 
assistant lui ôte la chape , et un autre Diacre 
précédé d’ un sous officier de la garde robe en 
chape rouge , d’ un M. des cérémonies et des 
deux Cardinaux assistants, lui attachent à la cein- 
ture un petit tablier de cinq pans de batiste 
plissée, et ornée d’une dentelle , de 18. pans; H 
monte sur la barrière T pour commencer à laver 
les pieds à i 3 . prêtres , ou diacres , appelés A- 
pôtres assis sur des bancs élevés, revêtus d’une 
soutane de laine blanche , avec un bonnet en 
forme de capuchon , qui descend au tour du 
col sur leurs épaules . Jls ont le pied droit 
nud , soutenu par le soudiacre en tunique blau- 
che , sans manipule , à la droite du Pape , qui à 
genoux le lave dans un bassin d’ argent doré , 
présenté par un ecuyer en habit rouge, il 1’ es- 
suyé , et le baise . Deux prélats relèvent les 
bords du manteau , et deux cameriers extra le 
suivent avec deux bassins d’ argent . Dans l’un 
il y a i 3 . e6suycmains , et dans 1 ’ autre autant 
de bouquets de fleurs . Le Card. diacre assi- 
stant à la droite du Pape , en donne un à cha-* 
que prêtre , après le lavement des pieds . M. 
le Trésorier , qui suit en chape et rochet , 
portant une bourse de velour cramoisi brodée 
en or , leur fait encore présent d’ une médaille 
en or, et d’ une d\ argent . 

Après avoir fini le tour , il retourne à son 
fauteuil, un Card. diacre lui détache le tablier, 
qui une année , est destiné au premier IMaîtrc 
de cérémonie et 1’ année d’ après au second : 
le Pape se lave les mains , un prince assistant 
au trône , ou le laïque le plus distingué lui 
verse 1’ eau, ayant un linge sur 1’ épaule , le 
premier Card. prêtre lui présente 1 ’ essuyemain. 
Reprenant ensuite la chape, il entonne le patejr 
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n-jster , récite les prières ordinaires , par les 
quelles il termine cette cérémonie si édifiante et 
si tendre ; il va quitter dans la salle contiguë , 
les ornemens , et se retire dans son appartement. 

Les Cardinaux en se retira it , descendent 
par r escalier dérobé qui conduit dans la cour 
de la chambre , ils vont quitter la chape , pren*- 
dre la mantçlletta , et la mozzetta » dans le 
lieu qu’ ils ont indiqué à leurs gens - 

Les prélats passent dans la première loge de 
la cour de S. Damaso , pour déposer la chape, 
reprendre la mon follet fa ; leurs domestiques 
doivent les y attendre - 

Les galeries des souverains sont placées aux 
côtés du trône , vers la salle des Palefernicrs . 

Vis-à-vis les prêtres , s’ élévent au milieu de 
la salle , denx galeries pour recevoir les Dames , 
qui se sont fait inscrire par iVL Majordome , 
pour assister à cette cérémonie , qu’ elles pou- 
voient observer auparavant, des fenêtres contiguës à 
la salle Ducale . 

Si le Pape n’ est pas en état d’ assister , il est 
remplacé par le Gard. Doyen , ou par le plus 
ancien Gard, évêque, en presence du S. Colege, 
avec la différence , que dans ce cas 1’ évangile , 
est chanté par un diacre de la chapelle , non 
par un Cardinal . 

§• v. 

Table dressée pour les prêtres , le Pape 
les sert lui-même .. 

T /l es treize Apôtres étoient conduits peu après 
dans une des salles du Vatican , appelée salle du 
consistoire secret , maintenant dans celle du lam- 
bris doré , contiguë à celle des paleferniers , et 
à la salle clémentine, où ils trouvent une table 
abondamment servie . Le Pape s 1 y rend aussi , 
avant qu’ ils se mettent à table , il en fait lui- 
même la bénédiction , après l’oraison faite par 
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un chapelain. Mgr. le maître de la chambre met 
le tabliey au Pape , qui leur présente de 1’ eau 
pour se laver les mains; Mgr. soutient le bassin 
lui-même , lorsqu’ il sont placc's à table , il leur 
présente divers plats , que plusieurs prélats en 
rochet et manteau court lui apportent à ge- 
noux; on leur à donne à chacun une serviete , 
il leur offre à boire une , ou deux fois , leur 
donne la bénédiction , et se retire . 

Les prélats qui servent à table , avertissent 
leurs domestiques de sc trouver sur la terrasse 
de la première loge , où après avoir quitté la 
chape , et le surplis , ils mettent la mantelletta. 
Jls y descendent par 1’ escalier dérobé de la 
cour de la chambre , et retournent prompte- 
ment par le même à 1’ appartement de s. s. En 
faisant passer de main en main les plats T ils en- 
trent dans la salle du dîner par la porte du pas- 
sage , les servent , et par une autre , il vont 
prendre le autres services . v 

l r n des chapelains secret de s. s. fait une le- 
cture spirituelle , tant que le Pape est présent ; 
dèsqu’ il est parti un garde robe en second la 
continue , jusqu’ à la fin du diner - Outre 1’ ha- 
bit , le médailles ec. les mêmes prêtres peuvent 
emporter ce qui reste de leur diner . , 

Les Ambassadeurs , ou ministres de 1’ empe- 
reur , celui de france , d’ espagne , de portugal , 
auparavant , celui aussi de venise , le Card. pro- 
tecteur de pologne , le Card. sécrétaire d’ état , 
le Card. Camerling , M. Majordome , et le ca- 
pitaine des suisses , ont le privilège d’ en nom- 
mer un chacun, outre les deux que destine, le 
Card. prefet de la propagande , et un autre de la 
nation des Arméniens nommé par le Card.^leuf 
protecteur . 

La place des Dames est h la porte de la salle 
des palaferniers , et s’ étend tout le long de la 
salle Clémentine , vis-à-vis les pèlerins . 
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Si le Pape ne peut faire cette cérémonie , il 
est remplace par le Majordome . 

§• VI. 

Table des Cardinaux . 

33 ans le même têtus, nu* on faisait le banqnef, 
que nous venons de décrire, 1’ on pouvait en 
admirer un' autre bien plus magnifique , dans 
une «aile , appelée Ta grande galc-fe , qui a 45 . 
pans de largeur sur 106. de longeur , pour les 
Cardinaux, en soutane, et mozzetta violette, 
pour le connétable colonne , ou le Duc de gra- 
vina , qui avoient 1’ honneur d’ être admis à la 
même table sur des sièges plias bas , comme 
princes assistans au trône , et chefs des barons 
Romains . 

Cette table était ornée de divers plateaux avec 
des figures représentant des traits de 1’ écriture 
sainte, Tes Cardinaux ne dévoient apporter, que 
leur argenterie, arrangée , et préparée dans une 
salle contiguë, près de 1’ office du palais. 

A’ la droite , les maîtres de la chambre , les 
ecuyers h la gauche , étoîent obligés d’ assister, 
et de servir leurs maîtres, à la fin, deux bou- 
teilles et frois verres , avec le petit plateau des 
confitures êtoient destinés au premier; le grand 
plateau au second . T.es viandes étaient servies 
et découpées par les bussolanti dti palais . 

Le nonce de TVapîe« avait coutume d’envoyer 
differentes caisses de Mostaccioli , de douceurs, 
de conserves , de fruits , dés corbeilles de rai- 
sins. Le trésorier de la province de Ferare , était 
obligé d’ envoyer des éturgeons , pêchés dans le 
Pô. M. Majordome , aux frais de la chambre , 
faisait la dépense de ce dîner , qui était aussi 
servi dans d’ autres salles , aux M. de cérémo- 
nies , aux M. de la chambre , ( le décane , et 
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les servitenrs en avaient la desserte ) ; aux gen» 
fils-hommes , candataires , cameriers , bussolants 
chantres , aux bedeaux , et à beaucoup d’ autres . 
Avant la chapelle , M Majordome avec le fou- 
rier du Pape , se trouvait , aujourd’ hui , et de- 
main dans la salle royale , pour inviter chaque 
Cardinal , dèsqu’ il arrivait . 

Après le repas, lorsqu’ on avait desservi, l’un 
des plus célébrés prédicateurs du carême de 
Rome , montait en chaire , et pronnonçait un 
.beau discour ; le Pape y assistait quelquefois 
dans le tambour qui répond à la salle du con- 
sistoire auprès de la chaire , une petite loge avec 
une jolousic était destinée aux dames qui vou- 
loient assister à ce diner . 

L’ on suprima ces repas , par économie en 

» 790 . 

§• VII. 

Matines des ténèbres dans la Sistine. 


JEnsuitc les Cardinaux se retiroient dans les 
appartemens , qui leur étaient destinés ; et lors- 
qu’ ils étaient avertis par le dernier M. des cé- 
rémonies , ils reprenoient les chapes violettes , 
et sans la masse , ils passaient à la chapelle sisti- 
ne , pour assister aux matines que 1 ’ on chan- 
tait , comme hier. ’V. p. 20. 

Les Cardinaux qui n’ étoient pas restés à di- 
ner , prenoient la chape violette , et précédés de 
la masse renversée , iis entroient dans la cha- 
pele .. 1 

Si le Pape y assiste , il porte une chape de 
serge , ou de drap d’ or rouge , le formate d’ ar- 
gent doré , la mitre de dentelle d’ argent _ 

Le siège pontifical est dégarni , et sans balda- 
quin r ceux des Cardinaux , des prélats * des gp- 
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néraux , des procureurs généraux , sont sans ta- 
pis . Les voiles du tableau de 1’ autel , et de la 
croix sont noirs , et les cierges de 1’ autel , et 
de la balustrade. sont jeunes . La première lamen- 
tation à quatre voix en musique , est du palcstri- 
ne ; une basse-taille entre au dernier verset Jé- 
rusalem } le miserere est ordinairement de Tho- 
mas Bai , à deux chœurs . 

Le graud penitencier , aujourd’ hui après le 
diner , après la signature , tenue dans le lieu 
qu 1 il désigne ; accompagné de tous les prélats , 
des ministres du tribunal , après avoir pris la 
chape au portique , entre par la gr. porte dans 
la basilique du Vatican , où il est reçu par qua- 
tre chanoines , sans lui présenter le goupillon , 
parce qu’il n’y a point, ni aujourd’hui, ni de- 
main d’ eau bénite dans les bénitier de 1’ eglise ; 
les pp. pénitenciers cordeliers vont au devant de 
lui , près de la statue de s. André , il va prier 
au s. sépulcre , k 1’ autel de la Vierge de la co- 
lonne ; il passe ensuite à son tribunal , ou avec 
sa baguette , il touche sur la tète tous ceux, qui 
se présentent devant lui , et entend la confession 
de ceux qui veulent s’ adresser à lui . 

I VIII. 

Rit q u' on pratique au chapitre de saint 
Pierre pour te lavement de /’ autel 
de la Confession . 

J t es mêmes cérémonies , se pratiquent avec 
beaucoup de grandeur , et de dignité , dans la 
chapelle du choeur, de la Basilique du Vatican , 
où les lamentations , et le miserere , composés 
par les M. de musique de la chapelle , sont exé- 
cutés par le plus belles voix . 

Mais la plus remarquable , est le lavement du 
grand-autel , elle a été illustrée , non seulement 
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par Martene , et Benoit XIV. mais encore par 
TVL J. Suarezio evêque de Vaison , et Vicaire de 
la Basilique , et par M. Christophe Battelli d’ a- 
bord Bénéficier , ensuite chanoine de la Bas. Li- 
bericne . Ce Rit , qni fut en usage chez les gen- 
tils insensés , en 1’ honneur des fausses divinités, 
dont ils lavoient avec grande solemnité les sta- 
tues , est pratiqué non seulement chez le grecs, 
mais encore chez les Latins , et chez tous les 
Religieux Dominicains , et Carmes . 

Ménard apporte le témoignage de 1’ église 
gallicane , et spagnole , dans certaines desquelles 
on bénissait P eau et le vin , qui dévoient ser- 
vir à cette purification , qui se faisait dans d’an- 
tres avec T eau de rose et P issope , mêlé avec 
1’ eau et le vin . Les ministres étaient vêtus de 
blanc , et picds-nuds , ou avec des ornemens vio- 
lets , ajoutant à la fin la commémoraison du 
saint, en l’honneur du quel P autel était érigé. 
Lavantur ait aria aqua et vino , et intérim di- 
catur antiphonci et oratio de sanclo , cujus est 
altare , quod lavatur . 

Dans 1' antienne de l’eglise de Bitunto en io3i. 
sous 1’ évêque Ugon , que T on conserve dans la 
cath. de Vcllctri, on lit: férié V. in cœna Do- 
mini post expletionem missœ descendat Potiti- 
fex in Sacrarium . , . postea seniores eant re- 
fectorium , intérim ut comcderint , denudentur 
ali aria , et præparctur aqua ad abluenda , si- 
ve vinum , sive pigmentu/n . Cum surrexerint 
seniores a refectione , /rrœcingat se episcopus , 
vcl ipsi sacerdotes , quitus ipse jusserit , ut 
abluentur altaria , et intérim contant seniores 
communiter in choro. 

Mais nulle part , ce rit ne se pratique avec 
plus de pompe , comme dans cette Basilique . 
Tandis qu’ on chante matines dans le chœur , 
pendant les laudes , un sous~(dtariste prépare 
près du grand-autel , du côté de P epitre , une 
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table decouverte sur la quelle on place 7. Vases, 
qui étoient autrefois d’ argent , maintenant de 
cristal, il y en a un seul de cuivre doré , avec 
du meilleur vin, que 1’ on envoyoit autrefois des 
caves du palais, c’est maintenant celui de la sa- 
cristie , un bassin de cuivre argente avec 7. ser- 
vîtes de lin, et un autre avec 7. éponges; 0.11 
Bcncclictus , 1’ on distribue A chaque chanoine 
Béueficier , et clercs Bénéficiers , des aspersoirs 
en bois d’ if, de bais, mais plus communément 
de cornouiller , tous frisés , et arrangés eu for- 
me de diadème , 

, . Dans le même tems , le sacristain du choeur 
prépare sur la crédence à cornu epistoLœ , une 
chape , et 7. étoles noires . Après l’office l’heb- 
domadier , et six chanoines le 3 plus anciens , 
vont à cette crédence, quittent les chapes, met- 
tent le surplis sur le Rochet , ainsi que les cto- 
le» noires , F hebdomadier quitte la chape , preud 
sur le Rochet F étole , et la chape noire , pré- 
cédés de la croix et de deux accolithés avec les 
cierges jaunes non allumés , tous les chaaoines 
s’ acheminent vers le maître autel , dans cet 
ordre . a 

Deux custodes précédent la croix entre des 
accolithés , le séminaire , les clercs Bénéficiers , 
le Beneficiers , les chanoines, dont six portent 
le rochet le surplis et F étole , le sémainier avec 
la chape au milieu des M. des cérémonies . Ar- 
rivés devant F autel, le porte-croix, et les Ac- 
colithcs montent à F autel , se placent auprès de 
la table , du côté oriental , tournés vers le cler- 
gé . Les chapelains , les musiciens , le séminari- 
stes du Vatican , sont placés aux côtés de l’au- 
tel, tout le chapitre est disposé eu cercle tout 
autour , on fait la génuflexion , F on prie un 
moment avec le semainier , et le6 six chanoi- 
nes , qui font la génuflexion sur la première 
Marche . L’ hebdomadier entonne F antienne di- 
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viser uni sibi , qui est continuée sans chant , par 
les chapelains , les musiciens , et les séminari- 
stes , 1’ on récite ensuite le psaume . Deus Dcus 
meus etc. 

Au commencement de F antienne , le semai- 
nier se 1ère , et quittant la chape , monte ac- 
compagné des six chanoines avec 1’ étole sur 1’ 
autel . Avant que le clergé y vienne en proces- 
sion , le sous-AItariste à soin d’ enlever une 
napc fine , qui le recouvre , sans retomber d’au- 
cun côté , et de préparer sur la table six vases 
avec le vin . 

Le. chanoine Altariste avec le surplis sur le 
Rochct , mais sans étole , présente au semainier, 
et aux six chanoines , les vases remplis de vin , 
qu’ ils versent sur 1’ antel , ils les lavent aussi- 
tôt avec les aspersoirs; ensuite le semainier de- 
scend auprès de la petite table , les six chanoi- 
nes se placent trois de chaque côté à 1’ entrée 
de la balustrade , entre les colonnes de la Con- 
fession , six autres chanoines leur succèdent , et 
ils lavent cet antel de la môme maniéré . Les 
autres font de môme par rang d’ ancienneté : a- 
près la cérémonie , chacun retourne à sa place 
ensuite s’ avancent les chapelains , les séminari- 
stes , les musiciens , à qui 1’ on a distribué aus- 
si les aspersoirs hors du choeur . Le sous-Aita- 
risle présente au semainier un bassin avec des 
éponges , afin qu’ il le netoye avec le six cha- 
noines , F on apporte aussi y. napes pour F es- 
suyer . Le semainier ayant repris la chape , de- 
scend avec les chanoines assistans au bas de F 
autel , ils se mettent à genoux , répètent avec 
tout le clergé F antienne diviserunt sibi etc. et 
le verset Christus fcictus est etcT il dit à voix 
basse pator noster , et récite l’oraison, Rcspice , 
quœsumus Domine etc. ensuite il se met à genou 
sur le pavé , vénère les trois Reliques insignes de 
la S. croix , de la sainte face , de la lance , que 
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les chanoines montrent sur la galerie , au dessus 
de la statue de sainte Véronique , où on les 
conserve . . , • 

Après la Bénédiction des Reliques , on re- 
tourne à la sacristie , pour quitter les habits de 
choeur , lorsque le clergé s’ est retiré , le sous - 
Allariste avec les clercs finissent de laver , et 
d’ essuyer l 1 autel , qui reste découvert jusqu’ au 
Veudredy saint. 

Les Liturgistes donnent differentes explications 
de ces Rits, F autel étant regardé dans F écritu- 
re sainte , comme le simbole de J. G. dans son 
depovillement, parait marquer sa nudité : on lave 
1’ autel avec F eau et le vin , dit Durando , pour 
rappeler F eau et le sang , qui coulèrent du cô- 
té de J. C. d’ où , Jîluxerunt sacrumenia , 
quibus facta est ecclcsia , comme s’ exprime 
saint Augustin, ou bien pour faire allusion, par 
F eau aux larmes , par le vin aux parfums , par 
les Rameaux frisés aux cheveux , avec lesquels 
la vierge lava , embauma , essuya le corps de 
son fils. F ab, Rupert, et gio. Beleto s’ accordent 
à croire , que par le vin , on veut marquer le 
sang , par le quel le genre humain fut racheté , 
et par F eau , le bapteme , par le quel il fut ré- 
généré , 

§. IX. 

Croix de laiton illuminée , et suspenduÿ 
devant la Confession . 

J 1 faut rester encore , pour admirer la grande 
croix couverte de plaques de laiton, de 33. pans 
de hauteur sur 17. de largeur , suspendue de- 
vant la confession , que F on illumine ce soir et 
demain avec 628. lampions, pour éclairer la ba- 
silique , où accourt tout le peuple, pour rece- 
voir la bénédiction des reliques insignes . Elle 
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produit un effet si admirable pour les clairs ob- 
scurs , qui en ressortent dans divers points de 
1* église , que les jeunes étudians ne manquent 
pas de les saisir, et de les dessiner . 

Dans les vies des Papes , que 1’ on attribue à 
Anastase , 1’ on fait mention d’ une autre croix 
en argent , dont Adrien avait fait présent , qui 
était éclairée de i38o. lampions , et qu’ on su- 
spendoit devant le presbitere quatre fois 1’ an- 
née , et lors de 1’ élection d’ un nouveau Pape . 
On parle aussi d’ un grand candélabre , qui por- 
tait autant de lampes qu’ il y a de jours dans 
1’ année , outre i5o. lampes éclairées continuel- 
lement dans T eglise , et 25o. que 1’ on allumait 
à F occasion des stations . 

§. X. 

Eglises , ou l' on fait le sépulcre avec 
« le plus de pompe , 

"V ous pourrez encore faire la station au sepul- 
chre de 1’ autel de s. Grégoire , ou A celui d# 
la sainte Vierge de la colonne ; outre ceux des 
differentes églises de la ville , que vous obser- 
verez ornés en damas rouge , la congrégation 
des Rits ayant défendu d’ employer les tapisse- 
ries noires, les mieux ornés , et les plus riches 
en cire , sont ceux de torre de» specchi , de s. 
jacques des Espagnols, de s. Antouiu des Portu- 
gais , et de s. Silvestre in capite . Mais le plus 
beau aux yeux d’ un savant , et le plus simple , 
était celui , que 1’ on élevait à la propagande , 
ou le Card. Borgia , amateur des simboles anti- 
ques des chrétiens , avait fait peindre sous , T 
autel le prophète jonas sortant de la geule de la 
baleine , avec ces mots mfsterieux autour 

PLVS . QU AM . ION AS . HIC . 
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dans differentes églises , telles que celles des saint 
Apôtres , sainte M. sopra Minerva , saint André 
délia Valle on proche la passion, le soir , au je- 
sus le matin du vendredy saint . 

Les confrairies ont coutume d’ aller après mi- 
dy à la B. Vaticane pour le bénédiction des Re- 
liques insignes , 

CHAPITRE V. 

VENDREDY SAINT . 

§• I. 

• * 

Noms, et Rits antiques de ce jour. 

Ce jour a été appelé fcrîc VI. in parasceve , 
feria magna , sexta sabbathi , dies adorai us , 
et ‘chez les syriens occasus , l’on faisait ancien- 
nement cette cérémonie dans la basilique de 
sainte Croix en jerusalem , ou sessoriana , où 
était la station . 

§• IL 

Messe des présanctifies . 

1 j es cierges de 1’ autel , et de la balustrade 
sont jaunes, le siège du Pape est dégarni, et 
sans baldaquin ; les bancs des Cardinaux , et des 
assistans sont sans tapis , aujourd’ hui ils n’ ont 
pas 1’ anneau ; le porte-collet , et les bas sont 
riolets , la chape de serge violete , précédés de 
masses renversées , en signe de deuil . 

• Le grand penitencior , qui doit officier , va à 
la sacristie , après avoir quitté , la mozzetta , et 
la mantclletta , sans mettre les sandales, se lave 
les mains , et prend les oruemcns noirs , ainsi 
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que le diacre et le soudiacre ; ils vont à la cha-, 
pelle sans e’nceusoir , sans cierges allqmés, pour 
exprimer les ténèbres répandues sur la terre par 
la mort du Créateur ; il s' assied sur le faldi- 
sloriiun . ,, 

te Pape en chape de serge oa de satin -'rou- 
ge , et la mitre de moire d’ argent , précédé de 
la croix , sans anneau , sans donner la bénédi- 
ction , vient dans la chapele , se met à genoux 
devant le fctldistorium , quitte la mitre , et fait 
une courte priere . Le célébrant , passant àt sa 
gauche , se met à genoux devant un tabouret , il 
fait aussi une priere devant 1’ autel d’ égarni * 
pour exprimer la nudité du rédempteur sur la 
croix . <*.. i 

Cependant les M. des cérémonies étendent sur 
T autel une seule napc , comme dn étendait an- 
ciennement le corporal à toutes les messes . Le 
Pape après avoir prié , se leve * va s’assoir, avec 
la mitre ; il est servi par un seul assistant qui 
soutient le missel . Le célébrant et les ministres 
montent à I’ autel , et le baisent au milieu . De- 
là il va s’ assoir au faldistorium , jusqu’ a ce que 
le plus novice des musiciens chante du côté 
de 1’ epitrq la prophétie d’osée, sans titre. Le 
célébrant la lit , étant assis à demi voix , ainsi 
que le Pape , à qui un evèque assistant soutient 
le livre , mais ,sans hougie . i, ! 

A p rè$ la prophétie , les haute-contres enton- 
nent le trait , le chœur le continue , le Card. 
Penitencier dit 1’ oraison , après que le diacre à 
chanté Jlcctamus genuci , et le soudiacre , leva- 
te , selon 1’ antique formule . 

Ensuite le soudiacre chante sùr le ton de 1’ 
épitre , mais sans titre, une leçon prise de l’e- 
xode , ayant quitté avant , Ja chasuble plicée , qif 
il reprend , lorsqu’ il retourne auprès du célé- 
brant, tandis qn’ on chante uo autre trait , le 
Pape à son siégé , et le célébrant au faldisto- 

c 

• y 
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rium , -lisent aussi 1’ épître , trois diacres eh attp 
bc^j manipule , tït-étole de -diacre en noir , s’a", 
vannent vers le lieu ordinaire pour chanter la 
passion de saint jean ; qui , parmi les Apôtres 
fut le seul témoin oculaire , et fidele à son bon 
maître , il le suivit jusqu’ au pied de la croix . 
Anciennement on la lisait pieds nuds , en signe 
de penitence «* de douleur , les trois chantres- 
9 e raogeiit Sur la môme ligire , après avoir fait 
la génuflexion à 1’ autel i’- èt au PApe , ! à qui 
ils ne baàwint pas les pieds j leur ntiSsOlest sou- 
tenu par tttVns céroferaires de la chapele en sur- 
plis , et assistés par le dernier M des cérémo- 
nies , et de deux accolithes si le - Pape n’ assiste 
pas , ils la chantent à 1’ endroit où se placent 
ordinairement les Evêques assistants au troue . 
Le célébrant la lit à 1’ autel assisté des mini- 
stres sacrés, lorsqu’ il l’a terminée, ils se tour- 
nent tous vers le Pape -, sur les maçchcs de P 
autel V « > 

A ces paroles et inclinato capite , einisit 
spiritum , le souverain Pontif fait la génuflexion 
avec tous les assistans . Le B. Joachim Picco- 
lomini de Siene servite expira , tandis qu’ on 
chantait ces paroles le vendredy saint . 

Bénoit XIII. scrupuleux observateur des an- 
eiens Rits qu’il connoîssait parfaitement, fit li- 
re après la passion , la leçon ,uift 1 évangile en 
grec, le vendredy saint 1’ année du jubilé 1725 
par des jeunes élevés du college grec . Combien 
il serait à souhaiter que 1’ on rappela ces Rits 
■respectables , qui concilient tant de vénération , 
et un si grand respect , à la liturgie sacrée ! 

Après la passion , le diacre quitte la chasuble 
pliée , prend 1’ étole large , il en lit la*-jfin sur 
le ton de 1’ évangile , sans demander la bénédi- 
ction sans cierges , ni encens : le Pape , ni le 
célébrant ne; baisent pas le livre . 
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§• III. 

Discour latin, prononcé par un 
Cordclier . 

.Après cela , il j a an discour, qui depuis le 
pontificat de Boniface IX. jusqu' k celui de Gré- 
goire XIII. était prononcé par quelque sujet di- 
stingué , ce fut ensuite un des pp. de la com- 
pagnie de jesus , qui en avaient publié un re- 
ceuil ; aujourd’ hui , par un privilège de Clement 
XIV. il est recité par un mineur Conventuel . 
Il monte au trône du Pape , se met à genoux , 
et sans baiser le pied , il demande seulement l’ 
indulgence de 3o jour , et autant de quarentai- 
nes ; en disant : indidgentias , pater sancte , qui 
lui répond , trigintu annorum , et il la publie 
à la fin du discour dans cette forme : SS. P.D. 
IV. D. Pius ,* divinô. providentiel Papa VU. dat , 
et concedit omnibus hic pressent ibus annos tri- 
gintu , et tôt idem tfuadragenas , de vera in - 
dulgentici , in forma ecclesiœ consueta Roga- 
te igitur Deum , pro folici statu Sunctitatis suce , 
et sanctœ mcitris Ecclesiœ. 

On à coutume de faire fermer les balustres ou 
commencement par les bedeaux , qui les ou- 
vrent à la fin . 

§• ir. 

Oraisons . Adorations de la Croix . 

Xje célébrant récite ensuite un grand nombre 
d’oraisons; comme anciennement, on priait de- 
bout , d’ après 1’ admonition du prêtre, le diacre 
avertissait à haute voix de fléchir les genoux ; 
cc que l’on ne pratique pas h Y oraison pour les 
juifs , en honreur des injures , et des insultes 
saerileges , qu’ ils firent au Rédempteur , qu’ ils 
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saluaint comme Roi , fléchissant par dérision fe 
genou devant lui . 

Vers la fin de ces 18. oraisons , deux tailles 
désignes par le M. de chapelle, sortent du choeur, 
et vont in cornu cpistolce , pour repondre au 
célébrant , qui quittant la chasuble , et s’ appro- 
chant du côté de 1’ épitre reçoit du diacre la 
croix déjà couverte sur 1’ autel d’ un voile 
noir , ou la découvre peu-à-peu parce que le 
christ , ne sc manifesta pas tout d’ un coup à 
tous . C' est pourquoi le célébrant tourné vers 
le peuple , découvre d’ abord le haut , en disant: 
ecce lignuni crucis , les deux choristes repon- 
dent , in (fuo salus , ensuite tout le chœur , 
v cuite aduranus : taudisque tous les assistants , 
le Pape , excepté et le célébrant se prosternent ; 
eelui-ci s’ avance encore un peu du côte de P 
epitre , vers le devant de F autel , là il décou- 
vre le bras droit de la croix, et élevant un peu 
plus la voix que la première fois , il répété ecce 
Lignuni crucis , et le chœur répond , et 1 ’ on 
adore , comme auparavant . Il s’ avance enfin au 
milieu de F autel , il la découvre entièrement , 
et d’ un ton plus haut , il répété pour la troi- 
sième fois , ecce lignwn crucis , on répond de 
même pour la derniere fois . Le Pape , et les 
assistants restent prosterenés , le célébrant porte 
la croix , et se mettant à genoux , il la met sur 
un riche coussin , sur les marches de P autel ■ 
Le célébrant étant de retour , le Pape se lè- 
ve , ainsi que les autres , il s' assied ; un aide 
de la chambre accompagné de quatre accolithes 
votans de signature , se mettant à génoux au bas 
du troue , lui otent les souliers ; il se leve , 
quitte la chape , il ne garde que P aube , P éto- 
le , et la mitre , il descend du tronc , et s’ a- 
vance , ayant les mains jointes, jusqu' à l’extré- 
mité des bancs des cardinaux : on lui ote la mi- 
tre , il fait la première génuilexiou , et F ado- 
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ration . S’ il est en chape , deux Cardinaux assi- 
stans diacres la lui relevent , deux evêques assi- 
stans 1 ’ accompagnent ; il fait la première pro- 
stration à F extrémité de F enceinte , la secon* 
de au milieu de la chapele , la troisième au 
pied de la croix, qu' il adore profondément : Il 
fait mettre dans un bassin d’ argent doré une 
off ande de cent éeus d’ or , par un chevalier 
député du mont de pieté , qui les porte dans 
une bourse de damas rouge galonnée en or . 

A la première génuflexion du Pape , le chœur 
commence à demi-voix le tendre i/npropcriuni 
de la composition du Palestrine : ce sont des re- 
proches paternels, et affectueux de, Dieu aux 
juifs sur leur énorme ingratitude , ayant si mal 
répondu à tant de bienfaits , dont il n’ avait 
cessé de les combler; ils nous convienent aussi, 
à nous-mêmes , qui eu renouvellant par nos pre-. 
varicatiôns F ingratitude d’ israél , avons si mal 
répondu a la miséricorde divine . 

A’ la fin de chaque ûnproperJwn ', on chante , le 
trisagium sânctus Deus , scfnctus Jbrtis, scmctus 
iminortalis , miserere noiïs , par un chœur grec, 
et en latin par un autre ; on raconte dans le 
menologe des grecs , que sotfs Thcodose , il y 
eut à Constantinople , le 24 Sept, un- violent 
tremblement de terre , que F empereur Procu- 
lus patriarche , et tout le peuple ayant recours 
à Dieu - , uti enfant fut enlevé tout d’un coup 
en F air , que tout le monde épouvanté se mit 
h crier Kirie eleison , l’ enfant descendit à ter- 
re , et cria au peuple dé chanter le triscigium ; 
après ces paroles , F enfant' mourut , le peuple 
chanta , et le tremblement cessa . 11 est chanté 
en latin , qui est son idiome * propre , et en grec, 
pour’ faire allusion à la voix- celeste , qui se fit 
entendre à Constantinople par la voix de cet 
enfant'. P. Fullone pour introduire F héresie des 
Tbeopachistes qui 1 prétendaient faussement , que 
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la nature divine avait souffert sur la croix , ajou- 
ta au trisagium ces paroles , qui crucifixus est 
pro nobis ; mais elles ne furent point approu- 
vées par les catholiques , ni par Grégoire VII. 
qui les défendit aux Arméniens , et un decret de 
la propagande , leur enjoignoit de chanter le tri- 
sagium , quoique la psalmodie , et la lithurgie 
leur fut permise dans leur propre langue. 

Le Pape étant retourné à son trône , reprend 
le camail , la mitre , et la chape , ( s’ il ne 1’ a- 
vait pas ) , on lui remet les souliers , il com- 
mence à lire les improjtcres dans un missel 
soutenu par un evêque assistant , à genoux . 

Cependant les cameriers des Cardinaux , en- 
trant dans 1’ enceinte , viennent oter les sou- 
liers A leurs maîtres , qui ancienement portaient 
des pantoufles , à cause de P adoration ; ils vont 
deux à deux par rang d’ ancieneté , avec la cha- 
pe trai liante , sans caudataires à F adoration , 
assistés seulement des M. des cérémonies , le cé- 
lébrant , sans chasuble, et sans souliers, com- 
mence le premier . A’ sa gauche est le Cardinal 
Doyen , ou F evéque le plus ancien , ayant la 
chape traînante , ils font la première prostration 
à deux genoux , et laissent dans le bassin un 
écu d’ or , ou 16. paoles et demi chacun ; cet 
argent se partage ensuite entre^ Mgr. Sacrista , 
et les deux premiers maître des ceremonies a qui 
appartient , alternativement- la Bourse de F of- 
frande de s. Sainteté . 

Ces offrandes pour F adoration de la croix 
sont très-antiques dans F cglise romaine : nous 
savons que d’ après Ford. XII. 182. elles étaient 
destineés aux écoles de la croix : secundwn an- 
tiquam consuetudinem , quidquid super crucem 
ojfertur , scholœ crucis debet esse . Dans F or- 
donance XIV. 36 q. il est dit , qu’ elles appar- 
tienent A Mgr. Sacrista , on faisait aussi de 
semblables offrandes dans d’ autres lieux , sur- 
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tout dans 1’ église de Paris . Ducange in obla- 
tiones crucis , raporte un écrit , ou il est dit : 
Donavit Clericis matutinalibus partent ilium , 
quant percipicknt in soluftonibitx crucis , quas 
praveniebcint feriû VI- in passione Doinini.. . 

A mesure qu’ ils arrivent à leur place , les ca* 
mcriers , qui les y attendent à genoux' , leur 
remettent les souliers ; et se retirent P un après 
1’ autre . Lorsque les Cardinaux ont tous fait 
1’ adoration , on finit le chant des improperes . 

Ensuite les prélats vont deux-à-deux , de la 
même maniéré, à l’ adoration T ’ chacun fait son- 
offrande ; d’ abord les patrtareheé! s les cvêques- 
assistans , et < non assistons , sans souliers , tous 
les autres avec les souliers , ( excepté les géné- 
raux d’ ordre , qui m en portent pas ) ; savoir 
le gouverneur , le prince assistant au trône , les 
prélats des Jiocchetti , les protonotaires , et tous 
ceux qu ont place dans la ehapele, selon l’or- 
dre , avec le quel ils reçoient le cierge et la 
palme . . • v. . 

Lorsque les deux premiers font la génuflexion, 
les deux plus anciens choristes entonnent l’ au- 
tiene cruccrn tuam , que le choeur continue , 
1’ on entonne après De us misereatur nostri . 
Ce psaume étant fini on répété 1’ antiene , on 
dit le verset crux Jidelis , et 1’ on commence 
1’ hymne pange lingue glorioti ; à chaqne stro- 
phe F ou répété le verset , lorsque les avocats 
consistoriaux vont à F adoration , on dit la der- 
nière strophe , sempiterna sit beat ce . 

Vers la fin de l’adoration , on allume les cier- 
ges de F autel , et les torches de la balustrade , 
le Diacre prend le corporal dans la bourse , l’é- 
tend selon F usage , et inet le purificatoire à cô- 
té • L’ adoration étant terminée il prend avec 
respect la croix , la porte sur F autel , et la pla*- 
ce au milieu de deux chandeliers . 
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§• V. 

Description de cette croix . , > 

ette croix mérite d’ être admirée . Son pié- 
destal d’ argent émaillé et doré , représente le 
mont calvaire , ayant autour un crâne , et des 
ossemens . Six prophètes de la même matière , 
assis , la suportent ; sur le devant , on voit 1’ é- 
cusson du Card. p. Barbo . 11 fit faire cette 
croix prétieuse, lorsqu’ il était évêque de Vi- 
cence , avant d’ être élevé sur la chaire de saint 
Piere , sous le nom de Paul II. tout au tour on 
lit cette inscription, en lettres presque tous lieés 
ensemble 

j - » - . . 

Petrus hcrus meus et venetis 
gcncrosus alumnus 
Barbus cardo sucer tuus 
et Vicentiu prœsul 

le piédestal est contourné de petits roses en émail, 
de 22 . pierres prétieuses brutes, parmi des sa- 
phirs , des rubis , des granats . La croix était 
en or , ornée tout au tour d’ une moulure en 
or , et sur le derrière , garnie de petites Heurs 
burrinées trcs-delioatement , elle contenoit une 
parcelle du bois de la sainte croix . Le christ 
était en or émaillé avec trois pointes de diamant 
pour les clous ; les figures de la vierge à droite, 
et celle «le saint jean à gauche , étaient aussi d’ 
or émaillé , elle était toute enrichie de 4°- per- 
les orientales très grosses , et très belles , de 36. 
saphirs et rubis non polis , et de 36. pierre» 
prétieuses . 

Aujourd’ hui la croix est d’ ébene ornée tout 
au tour et aux extrémités de métal doré ; le 
christ et les armoiries du s. Pontif , sur le pied 
sont du même métal . 
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§• VT. > 

t * ’* 

Procession à la chapele Paoline , pour raporter 
les presanctijiis Jin de la 
Messe . 

JT vi es choristes vont dans là salle royale, et di- 
vises en deux choeurs , s’ arrêtent devant la por- 
te de la chapele Pjtoliue ; les premiers à défiler 
en silence sont les ecuyers , les procureurs gé- 
néraux , les chapelains secrets , les avocats con- 
sistoriaux , les cameriers secrets , les clercs de la 
chambre les auditeurs de rote , ensuite le sou- 
diacre avec la cioix devoilce entre deux votans 
de la signature qui portent les chandeliers avec 
les cierges allumés ; immédiatement après s’ a- 
vancent les Cardinaux Diacres , les prêtres , et 
evéques : le célébrant vient le dernier devant le • 
Pape suivi des prélats des Jiocchetti , des proto- 
notaires Apostoliques, et des généraux d’ordre. 

Arrives «à la chapele-, dix ecuyers allument 
leurs flambeaux . Le Pape se met à genoux de- 
vant le s. sacrement , et prie quelque tems . 
Cependant M. sacrista , prend la petite clef du 
célébrant , et s’ avancent jusqu’ aux gradins de 
T exposition , ouvre l’urne du scpulchre , et le 
Pape se levant, met- sans bénédiction 1’ encens 
dans 1’ encensoir , le premier Card. prêtre lui 
présente la navete , il encense le s. sacrement 
trois fois, à genoux . 

Ensuite Mgr. Sacrista retire du sepulchre la 
boite , ou est renfermée la sainte hostie , et la 
met sur le calice , qu’ il lfc avec- le voile , et le 
présenté au cardinal, qui descendant, inplanwn s 
le donne au Pape qui le couvre de 1’ extrémité 
du voile, qu’ il à sur les épaules; 1 ’ on s’ avan- 
ce vers la chapele sistiue dans le même ordre 
comme en venant . 

c o 1 
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Les patriarches , les evêques assistans , les pro- 
tonotaires se trouvent à la porte de la chapele 
Paoline , avec le dais , pour accompagner le s. 
sacrement ; le premier chœur , commence le Ve- 
.villa régis prodeunt ; lorsque la croix sort de 
la chapeJc Paoline , le second chœur , commen- 
ce la seconde strophe; lorsqu’ ils entrent dans 
la chapelle sistine , ils s’ arrêtent de chaque cô- 
té de la balustrade . Dèsque le Pape parait , on. 
entonne o crax ave spes unicci , desqu’ il est 
entré , la suivante . • 

Arrivé à 1’ autel , le Pape donne le calice au 
célébrant , qui le pose sur 1’ autel . Le diacre 
délie le voile , et le met sur le calice , selon la 
coutume ordinaire , il encense le saint sacrement,, 
il retourne au trône sans ' mitre , il s’ assied 
met 1‘ encens dans 1’ encensoir., se leve , et re- 
ste debout , sans la mitre . 

Le célébrant s’ approchant de 1’ autel , met 
l’hostie sur la patene que tient le diacre, il 
la pose ensuite sur le corporal sans rien dire . 
Le diacre cependant verse le vin dans le calice, 
et le soudiacre 1’ eau . Aujourd’hui elle n’est pas 
bénite par le Pape : le célébrant prenant le cali- 
ce des mains du Diacre , le met sur 1’ autel , le 
Diacre le couvre avec la pille . 

Ensuite le célébrant encense les oblations et-- 
1’ autel comme à I’ ordinaire , faisant la gcnutle- 
etiou tontes les fois qu’ il passe devant le saint 
«acrement . 

S’ éloignant ensuite un peu de 1’ autel in cor- 
nu efnslolæ , il se lave les mains sans rien dire, 
delà s’ inclinant au milieu de 1’ autel , il dit les 
mains jointes in spiritu huniilitutis ; se tournant 
ensuite vers le peuple , in cornu Evangelii , il 
dit, oraie frutres : il recite pater noster , et-, 
sur uu ton plus bas, libéra nos quassuinus Do~ 
mine . 

Après cette oraison tout le monde se met a 
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genou s le Pape va aufaldistoriu*i ( ,,ou il reste 
jusqu' après la communion . Le célébrant après 
avoir fait la génuflexion , met 1’ hostie sur la 
patene , 1’ éleve de la main droite , de maniéré 
qu’ elle puisse être vuë du peuple , il la divise 
en trois partie . en met une dans le calice , sans 
rien dire; on ne dit , ni pax Domini , ni agnus 
Dei , on ne donne point la paix , de toutes les 
oraisons , il ne dit que pçrceptio corporis 
tui ec. il fait la génuflexion il prend la patene 
avec la sainte hostie , avec grande humilité et 
un grand respect, il dit : panent cœlestem acci- 
piarn ; répété trois fois en se frapant la poitri- 
ne , Domine non sum dignus ec. il fait la coni- • 
munion en disant , corpus Domini nostri ec. et 
sans dire les autres prières , il prend de suite 
la particule consacrée avec le vin du calice . 

Alors tout Je monde se love, ainsi que le Pa- 
pe , qui «porte la mitre,^ jusqu' à son troue ; le 
célébrant «ayant purifié les doigts , ; et pris les 
ablutions , va in cornu episiolas , ,se lave les 
mains , s’ avance au milieu de 1’ autel , s’ incli- 
ne , et dit : quod ore sunwsimus , Domine , pa- 
ra mente capiamus , et de munere temporali , 
Jiat nobis remedium sempitenunn , ensuite après 
avoir fait la génuflexion à la croix avec les mi- 
nistres , -il netourne à 1 la sacristie!, -pour quitter 
les ornemens . •> , •«% ,, 

En 1690.. , 1 ? annonciation tomba ce jour-ci; 
malgré cela on célébra plusieurs messes, com- 
me il est arrivé plusieurs fois le jeudy saint . 

■ • ! , I • • ■ 

§- VII. 

✓ . * 

. > Chant des Vêpres. 

L ‘ < •.‘■.il il' ;^i|i Aj d •! »■ » 

orsque le célébrant s' est retiré , on dit tout 
bas, pater ave , et on commence Vêpres ; les 
antiennes , et les psaumes sont entonnés par 1er 
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chantres . L’ antienne dut magnificat- se chante 
sur un ton plus haut.,: lorsqu 1 on la : répète’,, elle 
ne doit finir , que lorsque le Pape , descendant 
du, trône , met la mître , et s’ est mis à. genou 
devant le ftddistorium , on dit alors le verset 
Christus Jactus est obediens , avec le tniserere ^ 
1’ oraison Respice ec. 


\ jj. VIIL , ■ . 

•»' • ; i» i <i •’/*. i I « h • ti .• ) i» » 

Table des Cardinaux t sans ph&tit tttsA . : 

• • * ; .• * ' , ' I . M “ ï» 


L 


a table des Cardinaux était sans plateaux T 
et les maître de Chambre avaient; à leur pla- 
ce , les bouteilles et les verres , et les fouriers , 
un bassin de confitures , il y avait- après le di- 
nar un discour, .comme hier , mais l* orateur 
au lieu dé monter en chaire j etait assis sur un. 
fauteuil , etrtre deux - croisées y vis-à-vis les Car- 
dinaux i l’ on allait delà , à matines <. . 


i 


§• IX. 


L, 


Matines du Samedy saint'. 


je Samedy fût le jour du repos du seigneur, 
après la création du monde, , et dans la pléni- 
tude des tems, après la rédemption . Le miste- 
rieux repos du corps du sauveur dans le tom- 
beau, la descente de son ame dans- le limbes , 
1’ état de Jesus-christ tout le tems que son ame 
fut séparée de son corps , sont le sujet de l’of- 
üce de ce jour . 

Comme 1’ on anticipe le matin» du Samedy 1’ 
office de la nuit de pâques , île même on anti- 
cipe ce soir celui de demain , les -psaumes de 
matines sont adaptés à oc- mistere . Lé second 
-des -landes, et le cantiques sqnt. pris de 1’. office 


T5igftized by Google 



Vendrcdy saint'. 61 

du mardy , comme plus propres que ceux du 
samedy â exprimer la sépulture du Rédempteur* 
Le Pape s’ avance avec la grande chape , et le 
capuchoti sur la tête tout te tems , qu’ on chan- 
te les psaumes . 

L’ on suit le même ordre que Ifcs autres jours ; 
la lamentation à quatre voix , est de la compo» 
sition d’ Allegri , un déssus entre au verset je- 
rusalem . Le miserere à deux chœurs,' est du mê- 
me compositeur , l’ on termine la; fonction, pair 
P oraison qunsutnus Domine eo.. ’ ' <■ . 

§- X.. • - 

• , * * 

Bénédiction des Reliques , de la vraie croix 
du volto santo , de la lance , dans la 
Basilique du Vatican . 

Â . . . • ■ . »''•. t. « w. 

près T office , les Cardinaux quittent le* 
chapes , qu’ ils gardaient - aocienement , et pre- 
nent la mantelletta , et la mozzefta , pour ac- 
compagner le Pape, qui quitte la chape dans ls 
salle des ornemens, et reprend la mozzetta , le 
camail , et 1’ ètole ordinaire, ils descendent dans 
la B. du Vatican précédés de la croix portée 
par le dernier auditeur de Rote , en mantellet - 
tu et suivi des paleferniers avec des flambeaux , 
et des prélats domestiques eu soutane violette , 
portant les chandeliers , croisés , au milieu de la 
garde noble , des g. suisses, et de toutes los 
personnes qui composent son antichambre , ils 
vont révérer les Reliques de la croix , du volta 
santo , de la lance , que les chanoines exposent 
à la vénération publiqé» . Les Cardinaux prêtres 
et evêques , sont à la gauche du Pape à genoux 
dtevant un banc couvert d’ un tapis verd ; et les 
Cardinaux Diacres du côté opposé ^ h genoux 
sur un coussin violet, que doit porter leur Der 
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cano après la bénédiction des Reliques <, : chacun. • 
se retire quand il veut , sans attendre le Pape * 

i- XI. . , 

Notices sur les mêmes . 

ous ne serés pas fâché , que je vous donne 
quelques notices sur les trois insignes reliques .. 
Celle dü saint Visage , fut placée , l 1 an 707* v 
par Jean VII. sur un -s autel qu’ il érigea 
dans un oratoire dédié dans cette basilique à la 
sainte vierge ; comme on peut le voir par les 
preuves raportées par Martinetrti , dans les sta- 
tuts de l’hotel des monoies du Pape de l'an i 43 * 
rapportés par le Cardinal Garampi , dans l' ap~ 
pendix des documents sur la même ZZ , on P 
appelle sig-nutn S V cronicæ ■ La • vénération qu’ 
on avait pour cette sainte image était si grande, 
qu’ on en grava souvent- la figure sur la mon- 
noie . Le pere Mabillon traite en particulier de 
son culte ; ainsi que le bullaire du Vatican , ou 
dans 1 ’ appendix on rapporte une bulle d’ Eugen- - 
ne IV. qui appelle cette image sanctam , ou 
comme on dit , sanctam veronicam , appellée 
encore beronica , c’est-à-dire vraie image du sau- 
veur, comme aussi la relique sanoti> sunciorurn. 
Ensuite elle fut transportée du Saint esprit in 
su s sia comme le prouve Je passage suivant d’.u- 
ne ancienne rronique manuscrite . Six maisons 
nobles romaines avaient la garde- du suaire ; 
chaque maison en avait une clef, et toutes les 
chefs étaient différentes , on ne pouvait ouvrir 
1* une sans 1’ antre ; elles asvoint cette charge 
successivement , leur vie durant -, voici quelles 
étaient ces maisons de reola , casa de capo de 
Jerro , de parione , delli tartari , di ponte ; 
casa delli mercaianti , de campa murzo , casa 
de ricci , de calonna , casa delli tosecti , de 
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trastevcre , casa dclli stcfancschi , le suaire se 
trouve dans la maison du saint esprit in sassia , 
dans une petite chambre incruste de marbre et 
de fer . Elle est fermée à six clefs * comme il 
est dit ci-dessus , on ne la faisait voir qu’ une 
seule fois 1’ an : et tous ces gentils-hommes qui 
tenaient ces clefs étaient libres , ensorte qu’ il 
ne leur éta : t jamais ordonné d 1 aller a la guerre 
et si quelq’ un deux devenait maréchal , il n’ é- 
tait pas tenus d’aller à la justice . 

Toutes les fois qu’ on montrait la suaire , ils 
étaient, obligés de se faire accompagner par vin- 
gt hommes chacun , bien armés, et ainsi entou- 
rer le suaire avec leurs armes découvertes , jus- 
qu’ au lieu ou on le montrait et ensuite ou on 
1’ enfermait sous les clefs , et la maison du saint 
esprit donnait,, chaque année a ces six sei- 
gneurs deux vaches, le jour du saint esprit dont 
od faisait grande fête , car on les raangeoit 
Jà . Après quelle eut été gardée quelque temps 
dans 1’ église de la retonde , où elle fut trans- 
portée ,„ et où on en conserve encore la chasse ; 
elle fut transférée au château * comme il ré- 
sulté d’ un journal antique où on lit. le 4. d’ 
octobre i4oq , le suaire de la véronique , fut de 
la sacristie de saint pierre, porté dans le chatev 
au , afin qu’ il ne fut pas exposé aux insultes 
des soldats. Ant. de pétri rapporte., qu’ au î.er 
janvier..! 4 >o. à l’heure de tierce , Jacques de cal- 
vi , chanoine , prieur , vicaire , et sacristain de 
la basilique de saint pierre , avec six autres cha- 
noines , alla au chateau s. Ange , prît la véro- 
nique et la rapporta dans la ditte basilique dont 
elle n’ est plus sortie ; puisque le 2 b janvier 
de i6o5 , elle fut transportée, avec celles de la 
lance, et de la tête de saint andré dans la sa- 
cristie., et ensuite dans 1’ archive de la basili- 
que, ou elles furent enfermées dans une caisse 
de fer , couverte d’ un riche drap , sous troia ^î 
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clefs, une des quelles était toujours entre lés- 
mains du Fape . Ces reliques en furent retirées, 
deux mois après, et placées le 21 mars, dans 
là niche ouverte dans le pilier de la véronique.- 
La chasse de cristal marqueté avec plusieurs 
différentes plaques d’ argent doré , fût donné 
le 6 mai i 35 o par trois vénitiens , appelles ni— 
colao valentini , Bandino de guarsonifms , et fran- 
«iscKino în glostro , comme on le trouve écrit 
dans un passage de F ancien livre des bienfai- 
teurs dé la basilique, que j’ai raporté dans 1’ 
ouvrage dés sacristies des anciens chrétiens . Le 
fer de la lance sacrée que sainte helene trou- 
va à jérusalem , fut transporté à Constantino- 
ple , sur la fin du sixième siècle , et conservé 
en deux pièces , dont l’une qui était le bout , 
dans le palais de l’empereur , et 1’ autre dans 
1’ église de saint jean de petra . 

En 1492 Bajusct fils de mahomet 11, qui en 
458 , s’était comparé de cette capitale, envo-> 
ya par un ambassadeur a Innocent VIII. le se- 
cond morceau , comme un présent , pour le dé- 
tourner de protéger son frere zirnzim , réfugié - 
a rome depuis 1’ an i 4^9 , qui lui disputait 
encore 1 ’ empire , quoiqu’ il aut été bAtu , plu- 
sieurs fois , depuis la mort dé mahomet leur pè- 
re le Pape envoya a ancone déux prélats do- 
mestiques pour lé recevoir , et deux Cardinaux 
légats a latcre , pour aller au devant jusqu’ à 
narni . Le dernier jour de mai de la même an- 
née , le même pApe revêtu dessus habits ponti- 
ficaux , reçut là relique à 1’ eglise de sainte ma- 
rie du peuplé, porte Flaminiéne , et accompa- 
gné du sacré college , de la prélature , de la no- 
blesse, et d’ une foule de peuple , la porta en 
procession au Vatican : et. ensuite , comme on 
le voit dans le journal manuscrit , de philippo 
moroni de i644* le garda dans sa chambre le 12 
janvier i 5 oo , elle fut placée dans une magnifi- 
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que châpellc bâtie là ou est la statue de saint 
longin , par le Cardinal Lorenzo Cibo , qui exé- 
cuta la volonté du Pape son oncle , que la mort 
avait empéché déffectuer . Mais dans la démo- 
lition de la partie' supérieure de la basilique , 
sous jules 11, eette châpelle ayant été détruite , 
le fer sacré fut reporté dans le ciboire de la 
véronique . Depuis lors ces reliques n’ ont plus 
été séparées , ayant été , comme nous avons 
dit , transportées dans 1’ archive , et ensuite dans 
1* endroit ou en le révéré présentement . 

Bénoit XIV., raconte , que dans le temps qu’il 
était chanoine de cette basilique , il fit venir 
de Paris la mésure exacte de la pointe de cette 
lance sacrée , qu’ on conserve dans la chapelle 
royale , et que 1’ ayant confrontée avec le fer 
saint, et sans pointe , qu’ on vénéré ici , trou- 
va que les deux morceau , correspondaient par- 
faitement , et avec tant d’ uniformité , qui levait 
tout doute , sur 1’ identité du fer , et la vérité 
des deux reliques . 

En effet 1 ’ orateur ottoman, avertit Innocent 
VIII. de la division de ce fer , qu’on croit avoir 
été fait ou par Constantin II. pour faire un 
présent a charlcmagne , ou par le roy Baudo- 
uin , qui 1’ engagea aux vénitiens, des mains des 
quels la retira saint Louis , roi de france , a ce 
que certains disent . La lance qu’ on conserve 
a norimberg a été faite 'Sur le modèle de celle-ci 
avec le fer ordinaire , mais avec quelques mor- 
ceaux d’un des clous de la croix . F.nsorte qu’on 
ne peut douter que la lance qui se trouve dans 
cette basilique ne soit la vraie , quoique sans 
pointe le beau vase de cristal de mont garnicn 
Or , ou- on la conserve , a été donné à la basi- 
lique , en i 643 , par le. Cardinal françois Barbe- 
rîni , alors .archiprêtre . 

En 162g, Urbain. VIII , ajouta à ces deux re- 
liques , celle de la croix , enfermée dans un ri- 
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che reliquaire d’ argent, couvert de pierres d’a- 
zur , aux quatre cotés de la partie intérieure; 
et défendu par un Cristal dans celle du milieu . 
Cette croix feut formée avec certains morceaux 
de la croix, qui était a s. anastasie, et a s. croix 
in gemsalémtne . 

Ces trois insignes reliques , selon lè rit anti- 
que illustré par pierre moretti ; s’ exposent le 2 
dimanche après 1’ epiphanie , et le lundi de la 
pentecote , a 1’ archiconfraternité du saint esprit; 
le mcrcredy saint après matines: le jeudy, et 
vendredy saint , plusieurs fois le jour , le same- 
dy saint le mit in après la messe, le dimanche de, 
pAques , après le pontifical; le lundi de pAques, 
avant , et après vêpres arec toutes les autres 
reliques , le jour de l'ascension après la messe, le 
trois mai, jour de l’invention de la croix, après 
la messe , après vêpres , et pour la dédicace de la 
basilique , on ne peut les faire voir à personne, 
hors de ces jours, sans un induit spécial du Pa- 
pe . C’ est pourquoi on lit daos le bnllaire du 
Vatican plusieurs diplômes de Clement VI. d'Ur- 
bain V. de Leon X. et d’ Kitgene IV. ou 1’ on 
voit la concession de cette grâce , faite néamoius 
«le jour , et portes fermées . 

Si quelque souverain a désiré monter pour 
les voir de près , il a été , auparavant admis au 
nombre des chanoines surnuméraires , et en a 
pris 1’ habit, pareequ’il n’est permis à personne,,, 
qu' aux chanoines de monter à 1’ endroit ou on 
les conserve . Frédéric 111. après avoir reça la 
couronne impériale des mains de Nieolas V; et- 
avoir endossé la chàpe canonicale , monta pour 
vénérer le visage saint dans le ciboire ou on le 
conservait . Urbain VIII. Créa chanoine de saint 
pierre le prinee Ladislas , -fils du roy de Polo- 
gne ; comme fit innocent XII. avec cosme III. 
grand Duc de thoscane , au quel , comme cha- 
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noine de la même basilique , tout le chapitre 
fit les obsèques solemnelles . 

En i 656 . on montra d’ une maniéré particu- 
lière, le suaire , et la lance , a la reine Christi- 
ne , dans le vestibule , près de la porte , par 
ou 1’ on monte à la tribune ou on les conser- 
ve . La même année, Alexandre VII. voulut les 
/ voir dans le même endroit , avec les reliques 
de la croix, et de la tête de saint andré , qui 
fut ensuite transportée dans l’autre tribune , ou 
on la conserve avec le tapis des saints martirs . 
L’an 1717. Clement XI. permit aussi a Jacques 
III. roy d’Angleterre , de vénérer dans le même 
vestibule, le saint suaire , et la lance , Le roy 
Charles Emmanuel , et la vénérable madame Adé- 
laïde , reine de sardaigne ,< sont aussi montés, 
pour vénérer les sainte reliques . Les clefs sont 
entre les mains du majordome , et des chanoi- 
nes sacristains: le premier , en tient deux , cel- 
lui de la petite credence ou est le visage sacré , 
et une de 1’ armoire ou sont les trois reliques ; 
et les seconds les autres deux . 

§. XII. 

Notices d' attires fonctions qu ’ on fait dans 
le jour , dans d' autres églises ; et de 
plusieurs images , et crucifix 
qu' on vénéré à découvert .. 

H3epuis plusieurs années ^ dans les églises du 
jesus , de saint andeé delà valle , de sainte ma- 
rie in trastevere au de du tibre , de sainte 
marie du suffrage , des orphe'ins , de 1’ oratoi- 
re appellé du caravita , et dans d* antres aus- 
si , s’ est introduite la louable dévotion , insti- 
tuée à lima, par le pere alphonse TVlessia jésui- 
te , des trois heures de l’-agonie de J. C. , pour 
méditer les sept paroles ’ qu’ il prononça sur la 
Croix ._ „ • 
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Dans T église de saint athanase , au college 
grec on fait les obsèques fort dévotes , a une 
image de stuc , ou de plâtre , de J. Christ , é- 
tendue sur une semptucuse bicre : et 1’ evéque 
grec qui fait la fonction selon son rit , distribue 
au peuple des fleurs , et des oranges . 

A 1 sainte marie ægyptiene , église des armé- 
niens , près de la boucRe de la vérité , le peu- 
ple va , en grand concours , visiter le saint se- 
pulehre , qui est fait exactement sur le modèle 
de celui de Jérusalem . 

A’ 1’ eglise de sainte praxede , on vénéré la 
colomne , à la quelle on croit que le rédem- 
pteur fut lié , quand on le flagella . 

Dans la basilique de saint paul hors les murs ; 
on vénéré une d'evote image du saint crucifix , 
fait par pierre cavallîbo 1’ an i364- semblable a 
celle qui se trouve dans la chapelle des réliques 
de la basilique du Vatican , à coté de la statue 
de la pitié , sculptée par bunarroti ; elle reste 
aussi toute là soirée, exposée au culte public ; 
après qu’ on a découvert la croix dans le chœur, 
on allume aux deux autels , six chandelles qui 
brûlent toute la soirée . 

Dans 1’ église de saint augustin , de sainte Cé- 
cile au delà du tibre , de sainte marie au delà 
du pont saint ange , de saint inarccl , de saint 
andré délia valle , ou le chapitre de saint lau- 
rent et damase a été transféré, on vénéré d’au- 
tres images miraculeuses du crucifix , devant, les - 
quelles on allume une grandfc quantité de cier- 
ges . La station , est depuis très longtemps à 
sainte croix en jerusalem . Dans la maison dix 
custode général d’ arcadie , appelée le conser- 
vatoire , vis-à-vis le lavoir le long des murs du _ 
jardin du Pape , il y a ordinairement , ce soir 
là , une assemblée , ou 1’ on récite de la prose, 
ot des vers de toute espece sur la passion . Les * 
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dâmes , et les etrangers le plus cultivés ne man- 
quent pas de la fréquenter < 

Dans ces trois jours de la passion , la con- 
grégation des riis , par un decret du 11 d’ aoust 
1736. à de fendu toutes les obsèques : et par un 
autre du 1 mai ij4b- elle a ordonné île porter 
le viatique avec 1’ etole et la chape blanche , et 
d’de fermer le saint ciboire sans donner la bé- 
nédiction au peuple . ,■ • 

CHAPITRE VI. 

LE SAMEDY SAINT . 


Bénédiction de l' eau , faite par M. Sacrista 
et de celte du feu, et des cinq grains 
d' encens par le Card. célébrant. 

(jomme la fonction de le jour , qui se célé- 
brait à saint jean de latran , ou était la station , 
jour , appelé samedy saint , samedy des pal- 
mes , grand samedy r . samedy des lumières r 
ou veUlc de pdqucs conjme , dis ie , cette fon- 
ction fait allusion à la mémoire de la sépulture 
de J. G. , de même; la messe à été composée 
pour rennouvellcr 1’ histoire de sa résurrection . 
Ainsi il ne faut pas la regarder comme , messe 
du samedy , mais de la nuit de pâques , et quoi- 
que maintenant on la dise de jour pour ob- 
vier aux abus qui naissaient de la célébration 
nocturne : on y retient toujours les mêmes ex- 
pressions anciennes qui regardent la nuit , en 
mémoire de 1’ usage ancien , et d’ une veille , 
regardée toujours comme la première et la 
plus solemnelc de 1’ année par sa dignité et 
par la multitude des saintes pratiques , et obser- 
vances chrétiennes . M. sacrista commence seul 
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cette fonction , et fait de bonne heure la' béné- 
diction de T eau . 

Les Cardinaux vont a la ehappe\le , avec la 
chApe de soie de couleur violete , et avec la 
masse renversée , le Cardinal célébrant arrivé A 
la sacristie , k 1’ heure marquée ; s’ habille des 
ornements de couleur violete , avec la châpe , 
et prend la mitre , ensuite assisté de ses mi- 
nistres en aubes , fait la bénédiction du feu , 
et des cinq grains d’ encens qui doivent être 
fixés , au cierge paschal . Tandisque le célébrant 
fait cette bénédiction , un accolite prend des 
charbons bénits les met dans 1’ encensoir , et 
après V oraison , le célébrant prend la navette de 
1’ encens en met dans l’ encensoir , et le bé- 
nit à l’ordinaire, ensuite il jette trois fois de 1* 
eau bénite , sur 1’ encens , et sur le feu , en 
disant , asperges me , et les encense trois fois . 
Ensuite il quitte la chape , prend les orne- 
ments violets pour la messe , et le diacre prend 
la dalmatique blanche , et le manipule , et le 
soudiacre , une chapel violete repliée . le Car- 
dinal célébrant vient avec eux â la chapelle, et 
parroit sur le fauteuil , appellé faldistorio . le 
diacre lui présenté l’encens , et il le met dans 
l’encensoir, et le bénit ensuite, le soudiacre prend 
la Croix et Avec le diacre, et les autres ministres 
va prendre lès grains d’encens, et le raseau ap- 
pellé le triangle-, la perche , la canne, à lachap- 
pelle paolinc , et reviennent à la sistine dans 
F ordre suivant . 

§ H. 

Procession de la chappele paoline , à la sistine 
à laquelle outre la Croix , on porte 
le triangle tricereo , les cinq grains 
d'encens , et son illumination 

D eux massiers précédent ensuite viennent deux 
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accolites, l’an porte un bassin où sont les grains 
d’encens , et un autre l’encensoir ; à la gauche, 
le soudiacre avec la Croix , le diacre avec letri- 
cereo , et trois cierges au haut, un maître des 
cérémonies à la gauche avec une petite chan- 
delle allumée au feu nouveau , et bcni , et 
dëux autres accolites , à coté de lui . Le diacre 
arrivée la porte de fer, baisse le Koseau l'ttrun- 
ditle , et le mâitre des cérémonies allumé un 
des trois cierges du bâton. Après l’avoir élevé , 
il se met à genoux ainsi que font tout les autres, 
excepté le soudiacre qui porte la Croix, et chante 
seul Lumen Christi . touts se levant, le chœur 
répond Dcn gratias . Le diacre étant entré dans 
ht' chappelle , on allume de la même maniéré la 
seconde chandelle du tricereo, et répété comme 
la première fois , mais d’un ton plus haut , ar- 
rivé au thfone on allume la troisième et éle- 
vant la voi* 'd 1 ' Un ton supérieur , il répété la 
même chose, le diacre donne à un accolite le 
bâton; ensuite il va au célébrant et lui fait rae- 
'tre de l’encens dans l’encensoir, ensuite s’étant 
misa genoux, tenant en main le livre de l’exul- 
tet lui demande la bénédiction , après il va au 
pupitre , met le livre dessus , et l’encense trois 
fois . 

1 . • §■ III: 

«nu 1 i «, 

Chant de l'exultet : les cinq grains d'encens 
appliqués au Cierge paschal . 

T A c soudiacre avec la Croix, et le thuriféraire, 
ët a sa droite , et deux accolites à sa gauche , 
l'un tient le bâton, r et l’autre le bassin, avec les 
grains d’encens béni , qui doivent être mis dans 
les trous du Cierge appelle aussi arbor pascatis , 
alors tous se levant comme à l’évangile , le diacre 
commence à chanter l’hîmne exultet , ou bien , 
comme on l’appelle, prœconiwn paschale, que oer- 
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tains attribuent à Saint Ambroise, d’autres à S. Au- 
gustin, à Saint Leon, ou à pierre diacgre, mais sans 
beaucoup de fondement, le diacre chante cette bé- 
nédiction en presence de l’éveque, ou du prêtre 
parceque c’ est à l’inferieur, a annoncer ia résurre- 
ction de Jésus Christ; que les femmes bien infe- 
rieures aux Apôtres annoncèrent les premières , le 
diacre arrivé à ce s paroles , curvat imperia , s’ar- 
f c , le i et applique , au Cierge les cinq grains d’ert- 
ccns en forme de croix, en mémoire dés cinq plai- 
yes du Sauveur, les grains sont d’encens qui est l’o- 
deur propre de 1’ autel , et du sacrifice , représen- 
tent les parfums dont fut embaumé le corps sacré 
de Jésus Christ dont le Cierge est le symbole à ces 
paroles ignis accendit , il T allume avec une des 
bougies du triangulaire qu’ on baisse dénotant, 
que quoique toutes les personnes de la sainte Tri- 
nité ayent concoursu à la résurrection de Jesvts 
Christ, neamoins c’est le verbe en particulier qui 
a uni de nouveau -l’.ame au corps . 

Le Cardinal Gaétan rapporte p. 27a. que le der- 
nier des Cardinaux prêtres, faisait la bénédiction 
du feu : et le dernier des Cardinaux allumait le 
lumen Christ i , et le Cierge paschal . 

Comme le Cierge était la figure de la mort du 
Christ, ensuite allumé représentait sa résurrection 
ou bien , après avoir représentait dans le sens mi- 
stique avant d’étre allumé, la colomne de la nuée, 
étant allumé , il représente la Colomne de feu , 
qui guide les cathecumenes dans le passage de la 
mer rouge du bapteme, â la terre promise, c’est 
à dire , à la grâce . . 

Cette bénédiction du Cierge, finie on le laisse 
allumé près de la chaire du coté des Cardinaux 
diacres . Le bâton avec le trois Cierges aussi allu- 
mes , est placé du coté de 1’ évangile près «le 
l’autel . Anciénnement , dans certains endroits, à 
Ja fin de la messe on éteignait une des trois chan- 
delles , pour dénoter la mort temporelle de la 2. 
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personne , figurée par la consumption des especes 
sacramentales . Ensuite le diacre quite les orne- 
ments blancs , prend les violets , et va vers le 
célébrant , qui part du faldistorio fauteuil , et 
s'assoit dans un autre fauteuil faldistorio qui est 
sur le marche pied de 1' autel , in cornu epistolœ ; 
du coté de l’epitre, étant tourné vers le thrône. 

§. IV. 

Lecture des XII. prophéties , et chant 
des litanies. 

(dépendant le dernier chantre, averti par u« 
maître des cérémonies, qui est toujours à son co- 
té, entre par la petite porte de l’enceinte, et ayant 
fait la génuflexion à l’ autel , et une inclination au 
célébrant , et aux Cardinaux des deux cotés, étant 
au milieu de la chapele , commence h lire la pre- 
mière prophétie, le célébrant la lit aussi, à voix 
basse du coté de T épitre , assis sur le faldistorio : 
à la fin il se leve , se tourne du coté de l’ autel , 
et dit à haut voix l'oraison; le diacre ayant chan- 
té auparavant flectamus germa , et le soudiacre 
répondu levate : ce qui s’observe avant les autres 
oraisons, éxcepté à la demiere. Celui qui a chan- 
té la prophétie, part, après avoir fait la génufle- 
xion , et F avant dernier chantre vient dire la se- 
conde, on dit les autres dix, dans cet ordre seu- 
lement après la quatrième et la onzième, les hautes 
contre antonnent le trait qu’ on chante andunte. 

Anciennement on lisait en grec , la primiere 
prophétie, et on la répétait en latin. T. II. mus. 
ital- pag. a5. Anastasio , dans la vie de Benoit III. 
num. 22 . écrit qu’ il eut soin de préparer le livre 
dans lequel les soudiacres avaient accoutumé de 
lire les leçons greques et latines, le samedi de 
pâques et de pentecotes, le même jour on réci- 
tait , plusieurs psaumes , et hymnes dans les deux 
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langues comme l’atteste le premier ordo romain 
composé avant le IX. siecle ; puisque Amalario 
qui fleurissait dans le 8 me. en loue souvent le rit, 
et P illustre par de fort belles reflections, dans 
une on lit, de l’office divin, c. 2. les anciens ro- 
mains lisaient six leçons en grec , et en latin: cet 
usage se conserve encore à Constantinople, si je 
ne me trompe , pour deux raisons ; la première 
parcequ’ il y avait des. grecs qui n’entendaient pas 
la langue latine, et des latins qui n’entendaient 
pas le grec , la seconde à cause de l’unité des 
deux nations. • 

La méthode décrite dans l’ordre premier, nous 
est présentée par l’auteur du X. siècle qui le com- 
pila dans le XI. avec le différence cependant que 
la leçon latine précédait, et était suivie de la grec- 
que, si cela faisait plaisir au pape. Subdiaconus , 
Finit a Benedictione Cerei ascendens Arnboncm, 
incipit légère sine iitulo , In principio Dcus. etc. 
eo vero completo , Dominus papa velit, grœcus 
Subdiaconus eamdem lectionern græce religit . 

Ce rit si ancien fut renouvellé sous Bénoit XIII. 
qui faisant la fonction du samedy Saint La pre- 
mière fois, voulut qn' un éléve du eolege grec lut 
la première prophétie en grec après la latine chan- 
tée par un choriste de la chapele. Le samedy de la 
pentecote fut dit, in XII. lectionibus non parce 
qu’il y eut 12. prophéties, mais comme on les 
répétait en grec , il fallait douze lecteurs . 

Après la deuxieme prophétie le célébrant quitte 
fa chasuble se prosterne ainsi que les ministres 
devant l’autel Deux choristes à genou au milieu 
de la çhapele, commencent les litanies des Saints. 

Au verset , peccatores te rogamus audi nos , 
le prêtre assistant, et les ministres, vont k la sa- 
cristie prendre les ornements blancs ils retournent 
à la chapele, le célébrant se releve,s’ avance vers 
le faldistorium , s’ assied , et se revet des orne- 
mens pontificaux. , 
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§• V. 

On allume les Cierges , on change 
les ornemens Violets. 

(Cependant on allume les Cierges de l’autel, et 
de la Balustrade, on leve du trône du pape le voile’ 
violet, qui en couvrait un blanc, le devant d'au- 
tel est changé; les Cardinaux quittent lej chapes 
rioletes, et metent les rouges, servis par leurs cau- 
dataires . 

L’ eglise ayant quitte les habits de Deuil se pa- 
re, comme un jour de fête, et par le son des 
cléches, par les chants de joye, et les illumina- 
tions, elle fait paroître ses transportes d’allegresse, 
pour la re.'urection de son époux , pour la régé- 
nération des nouveaux Tî eoplytes , qu’ elle admire 
autour de ses autels , ou se^i a le rit si ancien , 
on leur donne le Bapteme . 4 

§• VI. 

Messe solenmelle , le "Pape y assiste , 
un Auditeur de Rote annonce VaUeluja 

TV la fin des Litanies, le Pape vient dans la cha- 
pele avec la chape blanche, et la mître, arrivé 
devant l'autel, il quitte la mitre, et fait la con- 
fession avec le Cardinal célébrant à la gauche. 

Le célébrant étant monté à l’autel, le baise, et 
attend que le pape soit monté sur son trône; après 
que les Cardinaux lui ont prêté obéissance, il met 
l’encens dans l'encensoir par le ministère du car- 
dinal prêtre, il encense l’autel, le diacre l’encense, 
le pape est incensé par le cardinal prêtre: leJTiWe 
ne doit finir , qu’ avec l’encensement . 

Le célébrant va ensuite au faldistorium , en- 
tonne solemnelement Gloria in excelsis , le chceur 
continue en musique, tandis qu’on découvre le 
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tableau de l'autel, célébré tapisserie d’ après Ra- 
phaël , représentant la resurection du Seigneur ; 
l’on entend l’artillerie du chateau , le son des clo- 
ches, et les trompetes de la cavalerie dans la salle 
Royale . 

À’ la fin du gloria , qui anciennement n’ était 
dit, que par les Evêques à Noël, et à PAques, le 
célébrant dit l’oraison , et le soudiacre chante l’é- 
pitre. Un secoud soudiacre, auditeur de Rote en 
tunique blanche , accompagné d’ un maître des 
cérémonies, ayant fait la génuflexion au bas du 
trône, dit A hante vo : x; pater sancte , cinnuntio 
¥0 bis gciudium magnum , c/uod est alleluja . il 
taise le pied du pape, et retourne à la sacristie. 

S. Grégoire dit , que ce chant fut introduit à 
Rome, sous le pontif S. Damas, et qu’il était 
particulièrement envisage à Jérusalem . Ce mot 
hébreu , n' a jamaisjRc traduit en aucune langue, 
on le conserve en .grec, en syriaque, en armé- 
nien, en latin . 

Après qu’ on a annoncé au pape ce cantique 
d’allegresse, que l’cglisc , dans le teins de péni- 
tence avait interompu ; le célébrant le chante 
trois fois clevant la voix d’ un ton chaque fois , 
le chœur répond de même eu contre point faisant 
la cadence la derniere fois. 

Ensuite deux anciens choristes, entonent le ver- 
set conjitemini , et deux autres le trait 5 l’eglise 
au milieu de son allégresse, veut donuer ce si- 
gne de deuil , pour marquer qu’ elle célébré , le 
misterc de la resurection du sauveur , et nou 
son apparition . 

Cependant le pape met l’eneens, le diacre de- 
mande la bénédiction, et chante levangile selon 
sainte Mathieu, sans cierges allumés. 

Après Fevangile, le cardinal prêtre encense le 
pape pour la seconde fois , il n’ y a ni credo , 
■i offertoire , ni mottet . 

Le célébrant en allant h l'autel est béni par 
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le pape , qui remet 1’ encens dans F encensoir , 
donne la bénédiotion A l’ eau que lui présent# 
le soudiacre A genoux en disant; Bénédicité pater 
Scinde . Le diacre après avoir encensé 1’ autel , 
encense le célébrant , il accompagne ensuite le 
premier cardinal prêtre assistant; qui encense 
pour la troisième fois le pape, puis les Cardinaux,* 
et les prélats . 

Pendant l’élévation , F on entend dans la salle 
Royale le son des trompètes de la ca/ivalerie; en- 
chante de suite le Benedictus , sans agnus Dci r 
sans donner la paix. 

§• VII. 

Fin de la messe terminée par les Vêpres: 

.Après la communion , deux choriste commen-* 
cent les vêpres par l’antienne AUeluja ; deux- 
autres entonnent Lciudcitc Dominum omnes gen 
tés , que le choeur continué en faux-Bourdon * 
après le psaume, les deux premiers choristes ré-- 
pètent l’antienne, on ne dit ni capitule, ni l’jr- 
mne, ni le verset; mais le célébrant entonne.» 
Vespcre autem sabbati , et les premiers chori*' 
stes le magnificat , de Luc . Marenzio . 

Pendant le magnificat , le pape met de nou-* 
veau F encens dans l’-encensoir , on le donne an 
célébrant, jl encense F autel , il est il encensé* 
par le diacre, le premier cardinal prêtre encense, 
le pape , comme A F ordinaire . Le diacre après- 
avoir encensé le cardinal , et les deux diacres- 
assistans, commence à encenser le S. Colege, oiti 
lie chante le gloria putri , que lorsque l’encen-» 
sement est fini, le diacre s’ arrête au milieu ’dn> 
chceur baissant la tête jusqu’. A sicut crut , pen- 
dant le quel on encense les Cardinaux > Diacres . _ 
Après l’encensement, le chœur répété l’Ancien-; 
ne : Lorsque le célébrant a lu F oraison , le 
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cre chante, ite missa est , Allelujci , Alleluja , 
et le chœur répond en musique, Deo gratias . 
Alleluja . 

Le pape donne la bénédiction ordinaire, et le 
célébrant annonce l'indulgence de trente ans; il 
ra à la salle des ornemens pour quitter la chape, 
prendre la calote , l’ étole , et mozzeta de Da- 
mas blanc , qu’ il porte jusq’ au samedy in Albis. 

• Les Cardinaux se retirent dans la salle Royale, 
et au lieu de mettre la mantelletta et la moz- 
zeta violete , qu' ils ont porté en Tenant , ils 
mettent les rouges . 

Les étrangers ont coutume d’aller à 21 . heu* 
res, entendre la grand messe de pâque chantée 
par l'évêque Arménien, assisté de tous ceux de 
sa nation, à sainte Marie Egyptienne à ponte rotto. 
après les XII. leçons que l’evêque chante avant les 
ministres. Au son des plaques de laiton et des clo- 
chettes, l'on accompagne diverses parties du pon- 
tifical, le Sanctus , la consécration, l’élévation, 
qui ne se fait qu’ après l’oraison Dominicale , les 
doubles Bénédictions, dont la première à lieu avant 
la consommation d’ une partie de 1’ hostie et du 
calice, et la seconde, avant de consumer l’au- 
tre moitié, après la communion du clergé, et du 
peuple; les Séraphins, les clochettes ne cessent 
d’étre agités . 

1 Après les dimanche in Albis , à dix heures du. 
«latin , l’évêqne chante aussi une messe solem- 
qelle en 1’ honneur de sainte Marie Egyptienne ,. 
•t à 3. h. les vêpres t ainsi que le quatrième Di- 
manche après la pentecote le jour de la fête de 
St. Grégoire illuminât eur, au son des Séraphins, 
des plaques , et des clochettes . Montfaucon dé- 
mit ainsi ces Rits. Dans le diaire Italique: Ar- 
menorum offtdo semel interfui , Initium ductum 
fuit. u processione , quam a vestibulo cœptum 
proxi mo ulturc ad cancellps absol*erunt , m- 
atructi autem erant va sis nneis , argenteisque , . 
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n runi qucedam cymbalorùm vétéran fcrrmcim 
_ id male referebant , et plerumque inter can- 
tandum tam vehementi sonitu concrepabant fera, 
ut obtunderent aures . jdera dodoncea dixisses . 
Dum vero ad certas voces vénérant 4 geminaôant 
strepitum . Deindc cutn Litur%ia cclebrciretur , 
duo ministri cum instrumenta c/uibu sdam ul- 
tra citronne adera nt. Jnstmmentorum forma ist- 
heee . Oolungo baculo adoptata est tabella cenca 
rotunda , cujus circulus tintinnabulis ceneis per- 
mutas instructus est . Cum hisce porro instru- 
mentas ad aures episcopi strepitum edebant . 
erat , cum validius insonarent , ad certas vide- 
llcet Liturgiæ partes , instrumenta autem hu- 
jusmodi a.va.'ppiTriJ'ia. grœci nuncupabant. 

Aujourd’hui les prêtres vont bénir les maisons 
de leurs paroissiens, les comestibles, et surtout 
lés œufs de pêques, que l’on mangeait avec plai- 
sir pendant ces fêtes, parce qu’ ils étaient anoie» 
nement défendus pendant le carême» 


Chap. VI. 


c, 


Môssc solenmelle de puques ci St. Pierre.' 


.^4 eux qui désireront être instruits des cérémo- 
nies de ce jour, pourront consulter un petit ou- 
vrage, que j’ai donné au public à part, et qui 
a été réimprimé en 181 4 - a*cc de grandes au- 
gmentations ; j’ ai' décrit sur trois gravures , les 
postes que chacun doit y avoir , la communion 
du pape sous son trône , et 1 * autel de la con- 
fession. La messe pontificale d’aujourd’hui est la 
même, que celle que l’ou chante le jour de Noël, 
de saint Pierre , et de saint Paul . 

• L’ excellent graveur J. petrini , à gravé admi- 
rablement bien la cène de Leonardo de Vinci, 
qui orne le frontispice de ma description de la 
semaine sainte, en Italien, imprimée par F.Bourlié 
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qui se trouve cher le même à saint André (telle 
fratte, chez Jean scutellari via condotti N. 12. 
chez Antoine Moschetti , rué délia Croce N. 76. 
et chez Charles Moschetti à S. Andrea delta Valle 
N. 62. au prix de paoles Broché, et £. à la 
Didot avec la déseription des trois chapeles pa- 
pales de Noël, de Pâques, et de S. Pierre, or- 
nées de trois géavures au prix de 5 . paoles car- 
tonées; il vient de graver avec la même habilité la 
petite gravure du lavement des pieds des Apôtres 
qui orne le frontispice de cette traduction fran- 
, çaise, elle se vend chez les quatre libraires ci- 
dessns nommes au prix de 4 * paoles Brochée , 
et 5 . à la didot. cette gravure, a été la première 
fois dessinée et gravée d’ après P original de JDo- 
nato de Jormello. Aug. Daja. En parle ainsi p. 74. 
é degna di esser nota una pittura condotta di 
fresco sopra un arco ester no délia scala , cor- 
rispondente incontro alla scala regïa , per dove 
si scende nel cortile del muresciallu , quest a 
rappresenta Cristo , che lava i piedi alli Jipo- 
stoli , dipinta assai risolutamcntc e di gran ma- 
niera , dal ôravissimo giovanc donato da for- 
mello , già scolaro di G. Vasari , ma che nell' 
esattezza , nella finezza dell' artc trapassava il 
maestro , corne si scorgc in quest a pittura quan- 
tunque al présenté dall' umidità , dalla polvere , 
e dal salrritro ; resti molto danneggiatu , e gua- 
sta . P. chattard dans sa nouvelle description 
du Vatican t. ji. p. 65 . confirme la même chose: 
V on voit dit-il : ta bonne fresque de Donato de 
Formello ) qui représenté le Sauveur lavant les 
pieds à ses Apôtres avant la dernière Cène. 
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AVIS AUX ETRANGERS 


Le Dimanche des Rameaux , trois heures avant 
midy , on poura aller à la Paulina au Quirinal, 
si le Suverain Pontife y fait sa demeure, où à 
la Chapele Sistinc au Vatican pour assister à la 
Bénédiction, et distribntion des Rameaux A la 
Procession , et A la Messe . 

A 21. et demi à S. Jean de Latran , où est 
la Station où va confesser le Cardinal Gr. Pé- 
nitencier , accompagne des Prélats , et de tous 
les Ministres de son S. Tribunal. 

Après midi le mercredy S. vers 22. heures à 
la Sistine au Vatican , pour assister anx Matines 
des ténèbres, et pour entendre les lamantations, 
et le Miserere de plusieurs musiciens * ou A 
l’Apollinaire , et à S. Jacques des Espagnols, 
où on les chante aussi fort bien. 

Le soir à la Trinité des Pèlerins , pour assi- 
ster au lavement des pieds , et A la Table , ou 
ils sont servis les deux jours suivants par les 
Cardinaux, les Prélats, les Seigneurs les Prin- 
cesses, et les Dames. 

Le Jeudy S. à trois heures avant midi on re- 
tournera à la Sistinc , pour assister à la Messe 
dans la Paulina, à la Procession du St. Sépul- 
cre, A la Bénédiction Papale, ou lavement des 
dixhuit Pèlerins et A leur dîner. 

Après midi A 22. heure A matines, pour enten- 
dre le Miserere de Bai : delA on pourra descen- 
dre dans la Basilique, pour voir laver l’autel de 
la Confession et admirer la croix illuminée . En- 
suite A S. Jacques des Espagnols, A JS. Antoine 
des Portugais, A S* Silvestre, - A tor de’-Specchi 
et autres Eglises pour voir les Sépulcres. 

Le Vendrcdy S. l’ont peut, le matin, trois 
heures avant midi , assister A la Messe des pré- 
Sanctifiés; A la Passion au discours latin d’un cor- 
delier; à l’adoration de la Croix $ A la procès- 
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sion de la Paulina, pour rapporter le S. Sacre- 
ment; à la fin de la Messe, et aux Vêpres: 

Si on ne' veut pas visiter le Crucifix à la Ba- 
silique de S. Paul, on pourra aller à 22, heures 
à matines des tcncbres à la Sistine, au chant 
du Miserere d’ Allegri . Ensuite à la Bénédiction 
des reliques insignes, à la quelle assiste le Pape 
et les Cardinaux , et voir la Croix illuminée , 

La soir à la Transpontine , à S. Cecile in 
Trastevcrc, S. Marcel , à S. André de la Vulle 
jusqu’ a l’ouverture de l’Eglise de’ S. Laurent , in 
Damaso à l’adoration des Crucifixs . 

A’ une heure et demi, à l’accademie des Arca- 
des, où l'on récite des pièces des vers avec une 
prose sur la Passion . 

Les Samedy S. à S. Jean de lateran , à trois 
heures après midi on peut aller voir donner le 
Bâpteme à quelque Turcs, ou k quelques Juifs; 
ou bien à la Sistine au chant des Prophéties, 
à la grand Messe, et à Vêpres. 

A’ 21. k S. Marie Egyptienne à Ponte Rotto 
on peut assister A la grande Messe de l’ Evêque 
Arménien, au son des Séraphins, des plaques, 
et des clochetcs . 

Après midi aux vêpres à S. Pierre, ou l’ont 
fait la Procession des Maries. 

Les Etrangers distingues , qui voudront avoir 
l’ houneur de recevoir la Palme bénie au troue 
du S. Père, seront obligés de se faire inscrire 
chez Monseigneur Major-Dome, et se présente- 
ront sans épée , sans chapeau , sans canne , sans 
gants, manchons, et en soutane, s’ils sont Ec- 
clesiastiques . 

Les Dames de 1 ’ état Romain, seront obligées 
de se faire inscrire , avec leurs titres , leur Pa- 
trie, chez Monseigneur Major-Dome , pour- re- 
cevoir un billet d’entrée pour les Tribnncs; les 
Dames étrangères s’ adresseront pour cet objet k • 
leurs ministres ou ambassadeurs respectifs avant 
le Dimanche des Rameaux . 
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Cette Edition a été révue jusqu' à la pres- 
se par MM. V Auteur , et le Tradu- 
cteur . 


' 1 

APPROBATION 

La Description des cérémonies de la Semaine 
Sainte dans la Basilique du Vatican par l’Abbé 
fr. Cancelieri , a été si favorablement acceullie 
du public , qu* il a été obligé de Lui en offrir 
une quatrième édition en français, la réputation 
de cet écrivain infatigable , son érudition pro- 
fonde et étendue dans la Liturgie Sacrée Lui méri- 
toienf bien ce succez. toujours égal à Lui meme 
il y instruit 1 ’ esprit par les détails des Rits an- 
tiques des chrétiens , il émeut le cœur par ses 
explications mistiques et touchantes : Quel avan- 
tage les fideles ne tireront-ils pas de la lecure de 
cet uvrage pour se disposer à célébrer saintement 
la pâque du Seigneur î 

A’ Rome, ce 5 . mars. 1818. 

Vidai, ancien pr. de inf. d’Es. 
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IMPRIMATUR 


Si videbitur Rev. P. Mag. Sac. Pal. Àp. 

Candidus Maria Frattini Arcbiep. Philipp. 
Vicesg. 


IMPRIMATUR 

Fr. Philippus Anfossi Ord. Præd. Sac. Pal 
Apost. Mag. 
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